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AVANT-PROPOS 

L'objectif etant d1apprehender les bibliotheques 

publiques portugaises dans un contexte economique, po-

litique, social et culturel particulier, 1'ecueil a e-

viter est de reproduire les modeles que nous connaissons. 

Le travail que nous presentons ne s'appuie donc pas sur 

une comparaison entre la France et le Portugal mais 

simplement sur les donnees propres au pays. La methode 

employee est basee sur 1'observation et sur des entre-

tiens semi-directifs car leur flexibilite permet d' 

orienter la discussion tout en gardant une grande li-

berte d'echange. Ce type d'approche est de plus parfai-

tement adapte a la decouverte de situation dont on ignore 

tout ou presque, comme c'est le cas ici. Nous avons donc 

rencontre les autorites locales et centrales, competentes 

en la matiere, et les professionnels, visite des biblio-

theques de 1'Estremadure, de la region centre et du nord 

du pays. L'etude realisee est constituee par les resul-

tats de cette enquete, elle ne pretend pas a 1'exhaus-

tivite mais a poser les premiers jalons d'autres re— 

cherches eventuelles. 
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INTRODUCTION 

25 Avril 1974, le gouvernement de Marcelo Caetano 

(1968-1971, successeur de Salazar) est renverse et le 

peuple portugais respire a pleins poumons la liberte 

au parfum d'oeillets. La revolution entraine une eu-

phorie grisante, une energie debordante qui devraient 

redonner vie et prosperite a un pays eteint par cin-

quante ans de dictature. Ce bouleversement politique 

est accueilli favorablement par les democraties qui 

avaient detourne leur regard de la proue de 1'Occident 

durant ces sombres annees. Sorti de 1'isolement di-

plomatique, le Portugal est reste cependant un pays 

encore mal connu, meme par ses voisins immediats. L' 

image renvoyee par les medias est celle d'un etat pau-

vre dont les seules ressources sont ses plages immenses 

de sable fin inondees de soleil, 1'ocean agite du nord 

et du centre , domaine des adeptes du surf, et celui 

beaucoup plus calme et chaud des cotes au sud de Lis-

bonne et notamment de 1'Algarve. Cartes postales, de-

paysement, farniente... le Portugal touristique du 

quidam represente des entrees de capital pour les eco-

nomistes. 

L'autre angle d'approche de ce pays est donc le de-

veloppement economique et social etudie par les revues 

specialisees dont le contenu est encore peu largement 
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diffuse. Le Portugal a connu ces dernieres annees un 

essor considerable. Son taux de croissance economique 

depasse celui des autres etats d'Europe, mais la si-

tuation dans laquelle Salazar et ses successeurs 1'a-

vait plonge necessite encore de gros efforts. Les re-

gions interieures notamment sont encore trop depourvues 

de structures modernes capables de leur assurer un re— 

dressement economique et social. L1agriculture y tient 

une place preponderante contrairement aux provinces du 

littoral, beaucoup plus riches, ou les secteurs secon-

daires et tertiaires sont bien developpes. 

Ces analyses tiennent rarement compte d'un domaine 

pourtant extremement important dans nos societes: celui 

de la culture. 

Les donnees rarissimes qui nous parviennent semblent 

correspondre a une faiblesse de ce secteur, mais peut-

etre sont-elles aussi occultees par le manque d'echan-

ges entre le Portugal et les autres pays? II est vrai 

que tres peu d'informations relatives a ce sujet cir— 

culent, meme au niveau de la communaute europeenne. 

Pourtant, a 1'heure ou la formation de 1'union des 

Etats d'Europe s'affirme, il semble urgent de remedier 

a cette lacune et de s'informer des realites portugaises . 

En France, les professionnels de la documentation, sou-

cieux d'une cooperation internationale, s1interrogent 

sur la situation de la lecture publique dans ce pays, 

qu'aucune etude nationale n'a mis en lumiere. Les pu-

blications des bibliothecaires lusitaniens sont peu 

nombreuses et faiblement diffusees a 1'etranger, une 

enquete sur le terrain s'est donc averee necessaire. 

Le Portugal est une jeune democratie, dont les as-

sises encore peu stables n'ont pu gommer les empreintes 
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du passe, tout aussi bien au niveau des mentalites qu' 

au niveau des structures d'encadrement. Les bibliothe-

ques sont tributaires du contexte politique et social 

dans lequel elles evoluentl 1 *instabilite des gouver — 

nements du XlXeme siecle —periode de transformation 

sociale, economique et culturelle dans les pays d'Eu-

rope-, 1'oppression et 1'archalsme du regime salaza-

riste ont du marquer lourdement 1'organisation, les 

fonctions et 1'image de la bibliotheque. Pour comprendre 

1'etat de la lecture publique portugaise, il est im-

peratif de tenir compte du poids du passe. Quelle est 

11influence de 1'heritage historique sur la situation 

actuelle? Quelle conception professionnels et public 

ont-ils aujourd'hui du role de la bibliotheque? Une 

politique destinee a moderniser ces equipements a—t-

elle ete mise en oeuvre? A quelle echelle administra-

tive (locale, regionale, nationale) s1exerce-t-elle? 

Quels sont les moyens financiers engages? Que preconise 

le programme dans le domaine de 1'architecture, de 1' 

organisation de 1'espace, des services a offrir, des 

collections...? Quels sont ses objectifs et ses stra-

tegies? A quels obstacles se heurte-t-elle? 
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I/ LE POIDS DU PASSE 

A/ Balbutiements des bibliotheques publiques 

En 1796, la charte du 29 Fevrier fonde la premiere 

bibliotheque portugaise designee publique. Influences 

et inspires par les reformes du marquis de Pombal et 

les idees egalitaires de la Revolution frangaise, les 

legislateurs creent une institution ouverte au public 

(1)- Cette "Real Biblioteca publica" est constituee 

des fonds provenant de la Compagnie de J^sus, de la 

Mesa Censoria ainsi que des dons des Peres de la Di-

vine Providence. 

Cependant, ce n'est que bien plus tard que l'on 

commence a parler de Bibliotheques Publiques. Les nou-

velles valeurs pronees par les protagonistes des lut-

tes liberales aboutissent a 1'extinction des ordres 

1 / ATHAYDE, AP. DE BETTENCOURT.O problema das bibliote-
cas em Portugal. Lisboa: Tipografia Mendon?a, 19 14. p. 1 1 



-6-

religieux (Decret du 28 Mai 1834), et les livres des 

monasteres, couvents, colleges, sont transferes dans 

les bibliotheques publiques creees essentiellement 

P°ur leur conservation (Vila Real, 1839; Braga, 1841; 

) . Si 11acces au public est instaure, il n»en reste 

pas moins difficile, voire impossible pour certaines 

couches de la population, puisque la mission d'erudi— 

tion de ces bibliotheques est clairement affirmee. 

La loi du 2 Aout 1870 bouleverse cet etat d'esprit 

en creant les bibliotheques populaires dont 1'ambition 

est de "desenvolver os conhecimentos das classes popu-

lares por meio da leitura moral e instr iit iva" ( 1 ). La 

volonte d'instruction des classes defavorisees rayonne 

dans les societes occidentales a la fin du XlXeme sie-

cle et les bibliotheques apparaissent comme un auxili-

aire precieux de cette education. Pour cela, ce lieu 

culturel doit etre adapte a ses lecteurs; gratuite 

des services, lecture domiciliaire, ouverture nocturne 

(2 heures au moins) sont les principes directifs de 

ces bibliotheques, a la charge de la municipalite. 

Mais la mise a execution de ce projet, extremement 

avance, s'est revelee difficile, et seuls quelques 

etablissements ont vu le jour (Coimbra, 1892; Setubal, 

1873; Santarem, 1880...). Cet echec est explique par 

A.P. de Bettencourt Athayde - bibliothecaire de la Bi-

bliotheque Nationale (la Real Biblioteca Publica de-

vient la Bibliotheque Nationale par le decret du 7 

Trad.: "developper les connaissances des clesses popu-
laires au moyen de la lecture morale et instructive." 
in MOURA, MJ., et al. Leitura publica: rede de biblio-
tecas municipais . Lisboa: Secretaria de Estado da 
Cultura, 1 9 8 7 . P•7 (citation des auteurs, source inconnue ) 
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Fevrier 1836) - de la fagon suivante: "Nao so a sua 

fundagao era unicamente entregue as corporacoes admi-

nistrativas que ignoravam por completo todos os precei-

tos tecnicos, mas, a falta de um apoio efectivo dado 

pelo poder central, condenava - as a nunca poderem me-

drar ou a uma prematura estagnagao. Podendo afirmar-se 

que, somente por essa falta de previdencia, e que entre 

no's a biblioteca popular ficou no estado inorganico." 

(1). Cette intervention de 1'etat desiree au niveau de 

toutes les bibliotheques, est realisee en 1887 grace 

a la creation de 1'Inspection Generale des Bibliothe-

ques et Archives Publiques - c'est a ce moment aussi 

que nait le cours de bibliothecaire ainsi que le depot 

legal - mais s'applique seulement aux bibliotheques 

erudites et aux archives. Selon 1'auteur precedemment 

cite, le gouverneaent ne s'interessait qu'aux biblio-

theques de haut niveau, les bibliotheques populaires 

etant plus ou moins abandonnees a un sort mediocre.(2) 

La naissance de la republique en Octobre 1910 si-

gnifiait 1'espoir de reformes sociales, d'egalite, d1 

instruction... Fideles a leurs valeurs, les dirigeants 

republicains ne pouvaient tolerer cette situation. 

Convaincus du role de la bibliotheque dans la lutte 

1 / Trad.: "Non seulement sa fondation ne relevait que 
des corporations administratives qui ignoraient tout 
des fonctions techniques, mais 1e manque d1appui ef-
fectif du pouvoir central les condamnait a ne pouvoir 
croitre ou a une stagnation prematuree. Nous pouvons 
affirmer que seul ce manque de prevoyance est respon-
sable de 1'etat inorganique dans lequel s'est maintenue 
la bibliotheque populaire." in ATHAYDE, AP. DE BETTEN-
COURT. 0 problema das bibliotecas em Portugal. Lisboa: 
Tipograf ia Mendonga, 1 9 1 4 . p. 12 

2/ATHAYDE, AP. DE BETTENCOURT. 0 problema das biblio-
tecas em Portugal. Lisboa: Tipografia Mendonga, 1914. 
P. 12 
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contre 1'ignorance - idee deja avancee au siecle pre-

cedent - ils sont alles plus loin dans la reflexion 

de sa conception et ont affirme que: "nao e conservar 

os livros mas torna-los uteis, o fim das bibliotecas" 

(1). Malgre une telle declaration, il n'est pas ques-

tion de bouleverser completement la finalite de la 

bibliotheque mais d'etablir une difference entre les 

bibliotheques erudites destinees essentiellement a la 

conservation, et les bibliotheques populaires dont la 

mission est d'enseigner, d'informer et de distraire. 

Le decret du 18 Mars 1911 avance donc les lignes gene— 

rales d'un plan creant une vaste organisation de bi-

bliotheques erudites, populaires - ces dernieres devant 

etre installees dans chaque municipalite du pays - mais 

aussi itinerantes "para levar o livro a todas as aldeias 

completando a acgao da escola" (2). Ces bibliobus sont 

constitues par des fonds des bibliotheques populaires, 

et comprennent une centaine de livres. Notons que pour 

la premiere fois on insiste sur la necessite d'amener 

les enfants dans les bibliotheques. Cet espace ne doit 

donc pas se resumer a une salle de lecture et a un ou 

plusieurs depots jalousement garde(s) par un bibliothe-

caire renfrogne: il doit aussi comprendre une salle 

pour les enfants, pratiquer le pret a domicile et or-

ganiser des conferences et des seances d'animation. 

1/ Trad.: "La finalite des bibliotheques n'est pas de 
conserver les livres, mais de les rendre utiles." in 
MOURA, MJ., et al. Leitura publica: rede de bibliotecas 
municipais. Lisboa: Secretaria de Estado da Cultura, 
1987. p. 8 

2/ Trad.: "pour porter le livre dans tous les villages, 
completant 1'action de 1'ecole." in MOURA, MJ., et al. 
Leitura publica: rede de bibliotecas municipais. Lisboa: 
Secretaria de Estado da Cultura, 1987. p.8 
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La concretisation de cette vision moderne de la bibli-

otheque n'a, encore une fois, pas abouti. En 1919, sur 

soixante-huit bibliotheques existant, douze sont en 

phase d'organisdtion,et trente—sept possedent moins 

de deux mille volumes. En ce qui concerne les cinquan-

te bibliobus mis en circulation, on remarque qu'en 

1920 seuls vingt-quatre fonctionnent, et en 1926, dix-

neuf a peine; de plus, leur parcours a ete reduit.(1) 

L'Inspection Generale des Bibliotheques et des Ar-

chives Publiques supervise tous ces equipements d1apres 

la loi, mais les rapports entre les municipalites et 

le pouvoir central n'ayant pas ete definis, la situa-

tion stagne (2). A.P. de Bettencourt Athayde, temoin 

oculaire et fortement concerne par ces problemes, es-

time que la centralisation est utile, car les munici-

palites n'ont pas conscience de la vraie valeur des 

bibliotheques. II ne suffit pas que 1'etat enjoigne 

les municipalites a creer leur bibliotheque et que 1' 

Inspection leur en indique 1•organisation: il est ne-

cessaire de creer une institution qui s'interesse et 

qui s'occupe vraiment de la fondation de ces equipe-

ments. 

Si 1a loi est plutot bienveillante et innovatrice 

1/ MOURA, MJ., et al. Leitura publica: rede de biblio-
tecas municipais. Lisboa: Secretaria de Estado da Cultura 
1987. p. 9 

2/ ATHAYDE, AP. DE BETTENCOURT. 0 problema das biblio-
tecas em Portugal. Lisboa: Tipografia Mendonga, 1914 
p; 15-16. 
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elle n1est restee le plus souvent que belles et vaines 

paroles. L'inertie, le manque de moyens et 1'instabi-

lite de la republique ont eu raison de ces idees en-

thousiastes. 

Quand en 1926, Antonio de Oliveira Salazar est ap-

pele au gouvernement pour retablir 1'ordre dans les 

finances et faire taire les violences, le role tenu 

par les bibliotheques sur le plan educatif et cultu-

rel est insignifiant. 



B/ L'immobilisme salazariste 

Le Portugal est aux mains d'une dictature militai-

re de 1926 a 1933 et la vie politique est dominee par 

la presence d1Antonio Salazar nomme Ministre des Fi-

nances en 1928. Le regime se montre preoccupe par le 

probleme des bibliotheques des les premiers temps. 

"0 Governo, atraves do decreto 13726, de 27 de Maio 

de 1927, afirma pretender ™langar pelo pais uma vasta 

rede de leitura e cultura popular", mas vai faze-lo 

centralizando na biblioteca popular de Lisboa a in-

cumbencia de "realizar no pais um servigo de leitura 

publica"." (1) 

Le texte de cette loi annonce deja que rien ne se 

fera dans le sens de la lecture publique, etant donne 

1'irrealisme dont il fait preuve. Ceci est verifie 

et aggrave par 1'information qui suit de pres ce dos-

sier: "absolutamente vedado fornecer ao publico das 

bibliotecas populares quaisquer livros, revistas e 

panfletos que contenham doutrinas imorais e contra-

rias a seguranga do estado..." (2) 

1/ Trad. : "Le gouvernement, a travers le decret 13726, 
du 27 mai 1927, affirme vouloir "lancer un vaste reseau 
de lecture et de culture populaire dans tout le pays", 
mais i1 1e fait en abandonnank a la bibliotheque de 
Lisbonne la charge totale de "realiser dans le pays un 
service de lecture publique"." in MOURA, MJ.; et al. 
Leitura publica: rede de bibliotecas municipais. Lisboa 
Secretaria de Estado da Cultura, 1987. p. 9 

2/ Trad.• "Interdiction absolue de fournir au public 
des biliotheques populaires des livres, des revues et 
pamphlets qui contiennent des doctrines immorales et 
contraires a la securite de 1'etat." in MOURA, MJ., et 
a1• Leitura publica: rede de bibliotecas municipais. 
Lisboa: Secretaria de Estado da Cultura, 1987. p.9 
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Cependant quelques annees plus tard, le 27 Juillet 

1931, le decret 19952 est promulgue. La lecture super-

ficielle ou naxve de cette loi peut laisser croire 

que la situation alarmante des bibliotheques va enfin 

etre prise en main. Ainsi souleve—t—on le probleme 

aigu du recrutement et de la formation du personnel, 

affirmant que desormais "ninguem entrara para os qua-

dros de bibliotecarios e arquivistas do Estado sem 

passar pelo crivo do concurso por provas publicas. 

[...] Assim, cre o governo que podera conseguir um 

pessoal competente, que ira prestar os melhores ser-

vigos nos establicimentos onde foi colocado".(1) La 

qualification du personnel prevue par cette loi de-

vrait permettre de dynamiser les bibliotheques et 

leur donner les possibilites d'accomplir leur mission 

d'instruction et d1extension de la lecture. 

Le decret annonce 1'intention du gouvernement d' 

oeuvrer en faveur de la culture populaire, de lutter 

contre 11analphabetisme. Quelques grandes lignes sont 

avancees: 

-diffuser le plus largement possible 1'enseigne-

ment primaire et professionnel; 

—creer des bibliotheques populaires generales 

et professionnelles; 

—mettre en circulation des bibliobus desservant 

les localites qui ne peuvent beneficier d'une bibli-

otheque fixe.(2) 

1 / Trad.: "personne n'entrera dans 1e cadre des biblio-
thecaires et archivistes d'etat sans passer par 1a se-
lection du concours d1epreuves publiquesDe cette 
fason, 1'etat pense obtenir un personnel competent, qui 
rendra les meilleurs services dans les etablissements 
ou il sera en place." in INSPECCAO DAS BIBLIOTECAS E 
ARQUIVOS. Decreto n°19:1952, de 27 de Julho de 1931, 
que reorganizou os servigos das bibliotecas e arquivos 
nacionais e criou a respectiva Inspecgao geral. Anais 
das bibliotecas e arquivos, 19 31. vol. ? , p _ -| 1 1 

2/ Ibid . p . 113 
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Ces mesures ne font pas 1'objet d'un reel appro-

fondissement et la situation des bibliotheques popu-

laires ne s'arrange pas. En realite, le regime en place 

n'est que tres peu preoccupe par la democratisation 

du savoir. Meme si le probleme des bibliotheques popu— 

laires et de 1'analphabetisme est aborde dans ce texte, 

il est clairement dit: "Ha nesta reforma dois objecti-

vos que superam todos os outros, porque sao instantes. 

Esses objectivos sao: garantir, o mais eficazmente 

possivel, a guarda e conservagao dos manuscritos e 

impressos dos nossos arquivos e bibliotecas e valorizar 

os seus recheios pelo inventario e catalogogao das 

especies."(1) L'erudition et la conservation sont donc 

considerees comme les piliers de la bibliotheque. 

La creation de 1'Estado Novo en 1933 par Salazar, 

desormais a la tete du pouvoir, ne mene pas a 1'ame-

lioration mais a 11atrophie de ces equipements cultu-

rels. Antonio de Oliveiro Salazar, attache aux valeurs 

traditionnelles, s'opposant au progres et a la moder-

nite, tient a gouverner sans courir le risque d'etre 

critique ou prie de s1en aller. Pendant quarante ans 

il soumet le pays a sa dictature avec 1'aide de la 

P.I.D.E.(force policiere) chargee de "dompter" tous 

ceux qui pourraient nuire au regime. La constitution 

de 1933 instaure une legislation speciale pour la li-

berte de penser et d'expression: la censure devient 

1/ Trad.: "Cette reforme comprend deux objectifs qui 
depassent tous les autres car ils sont urgents. Ces 
objectifs sont: garantir, 1e plus efficacement possible, 
la garde et la conservation des manuscrits et des im-
primes de nos bibliotheques et archives et valoriser 
leurs fonds par l'inventaire et le catalogue des oeuvres." 
in INSPECCAO DAS BIBLIOTECAS E ARQUIVOS. Decreto n° 1 9 : 1 952, 
de 27 d e Julho d e 19 31 , que reorgani zou os servigos 
das bibliotecas e arquivos nacionais e criou a respectiva 
Inspecgao geral. Anais das biblioteacs e arquivos, 1931. 
vol.9, p.111 
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une arme impitoyable du gouvernement salazariste. La 

presse, contrairement a la litterature, n* a pas re-

siste a de telles attaques. La production editoriale 

qui echappe a cette machine infernale est donc faible 

et les fonds des bibliotheques difficilement actuali-

sables ne peuvent representer qu'une seule tendance. 

L'Etat, qui a affirme son controle avec 1'Inspection 

Generale des Bibliotheques et Archives Publiques (de-

cret du 27 Juillet 1931), veille d'ailleurs a ce que 

celles-ci ne contiennent pas d'oeuvres subversives: 

uniquement des ouvrages moraux en accord avec les pre-

ceptes de 1'Estado Novo - Dieu, famille, travail, pa-

trie, autorite... 

Si certaines enquetes sont menees pour connaitre 

1 etat des bibliotheques, les comptes—rendus parus 

dans les journaux montrent bien qu1aucune solution 

n'est vraiment recherchee. En effet, l»etat drama-

tique dans lequel ces equipements se trouvent appa-

rait comme le resultat de la paresse et de la negli-

gence du bibliothecaire et des pouvoirs locaux. La 

revue Ocidente par exemple termine un de ses textes 

(traitant de bibliotheques populaires) de la fagon 

suivante: "se os servigos Culturais da Camara de Lis-

b°a nao renovam radicalmente sua orientagao no que 

diz respeito as Bibliotecas, destroem por completo a 

elevada intengao com que se criaram estes nucleos 

instrutivos e educativos, transformando-os em agen-

tes demagogicos e nocivos instrumentos da maior con-

fusao mental."(1) 

1/ Trad.: "Si les services culturels de la mairie de 
Lisbonne ne revoient pas radicalement leur orientation 
concernant les bibliotheques, ils detruiront complete-
ment 1 ' intention elevee avec laquelle ont ete crees ces 
etablissements instructifs et educatifs, les transfor-
mant en agents demagogiques et en instruments nocifs 
de la plus grande confusion mentale." in PINTO, AH. 
DEAZEVEDO.(ed.). Bibliotecas, arquivos e documentos. 
Ocidente, Janeiro/Junho 1 969, vol.76, n 0 369-37 4, p.236 
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Le role de 1'etat n'est pas remls en question -bien-

entendu- alors que les bibliotheques en dependent, les 

problemes financiers ne sont pas abordes, seul le non-

respect de 1'objectif eleve de ces equipements, a savoir 

une education digne, est mis en avant. 

Cet aspect est sans doute le seul -en matiere de 

bibliotheques- qui preoccupe Salazar. En effet, il ne 

tient pas, semble-t-il, a ce que le peuple portugais 

ait une bonne instruction: ceci represente toujours un 

danger pour les dictateurs. II reduit donc la scolarite 

obligatoire a trois annees (de sept a onze ans) et se 

garde bien de verifier que tous les enfants aillent a 

1'ecole. 

La population portugaise, en majorite rurale, vivait 

dans des conditions extremement difficiles (aucune re-

forme agraire, une industrialisation quasiment inexis-

tante): il est des lors evident que de nombreux enfants 

n'allaient pas a 1'ecole, afin de pouvoir apporter un 

soutien financier a leur famille. A la mort de Salazar, 

en 1970, 26,6% de la population est analphabete! 

II est donc facile d1imaginer la faible frequentation 

des bibliotheques ou, de surcroit, rien n'est fait pour 

attirer le public: les livres sont vieux, le pret a 

domicile est inexistant, les salles sont obscures et 

exigues, gardees par des personnes peu desireuses de 

communiquer les tresors de leur bibliotheque. 

La caricature des bibliotheques par excellence est 

aussi une dure realite sous ce regime autoritaire. 

Victor de Sa, auteur de 0 que foi a biblioteca movel, 

Braga, 1954, critique avec vehemence ces organismes 
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ankyloses, devenus des monopoles de 1'aristocratie 

erudite et qui denigrent le peuple et les moyens d' 

acceder a la culture autres que les principes qu'ils 

pronent. Dans le but de pallier aux manques enormes 

dont souffre la lecture et repondre aux besoins du 

peuple, ilcree en 19^2 un bibliobus destine a desser-

vir tout le pays et qu'il estime etre une bibliothe-

que tres originale. Cette reflexion demontre que les 

bibliobus ne sont pas des phenomenes courants, et ce 

malgre le decret du 27 Juillet 1931 promulguant leur 

creation. 

Le secteur culturel etouffe par le gouvernement a 

beneficie de bouffees d'air frais grace a la fondation 

Calouste Gulbenkian. Creee par un richissime Americain 

- dont elle porte le nom - installe au Portugal, cette 

institution, d'une extreme importance pour le pays, a 

pour but de diffuser la culture dans sa plus ample di-

versite, et ce a tous les niveaux. 

En 1958 debutent les premieres bibliotheques iti-

nerantes, puis certaines bibliotheques fixes sont mi-

ses en place dans differentes municipalites. Les fonds 

sont donnes par la fondation et visent a une pluridis-

ciplinarite objective, dans la mesure ou les livres 

edites le permettent. 

Nous avons eu 1 * occasion de visiter de tels etablis-

sements a Guimaraes (Minho), Seixal (Estremadure, ville 

de la grande Lisbonne): ils se resument a un local exi-

gu equipe de tables de travail et de rayonnages. Les 

"bibliothecaires" ne sont generalement pas des pro-

fessionnels et les fonds ne sont pas normalises. Neam— 

moins, 1'effort de la fondation Gulbenkian a ete la 
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seule aide a la promotion du livre et de la lecture 

pendant toutes ces annees obscurantistes. 

Le 25 Avril 1971 eclate la Revolution des Oeillets, 

delivrant le peuple portugais du joug de la dictature. 
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C/ Une situation preoccupante (1974-1986) 

L'enthousiasme intellectuel qui suivit la Revolution 

a fait naitre des manifestations culturelles d'engage-

ment. Le reve de la culture pour tous renait de ses 

cendres et des actions ponctuelles sont menees pour 

sortir le peuple de 1'"ignorance" dans laquelle il 

avait ete plonge. Mais face au sous-developpement dans 

lequel Salazar avait maintenu le pays, les dures reali-

tes economiques reprennent le dessus, et 1'euphorie (bri-

see aussi par 1'instabilite et 1'insatisfaction poli-

tique) s'etiole, laissant place a une "vision mondaine, 

nonchalante et des^nchantee de la culture"(1). Le re-

dressement economique s'impose et demande de gros im 

vestissements faits au detriment de certains secteurs, 

dont celui de la culture. 

La bibliotheque publique reste le temoin vivant de 

1'etranglement de la liberte d'expression et de 1'acces 

a la culture pour tous^impose par un regime dont on 

avait voulu effacer les traces! 

En 1986, sur deux cent soixante-quinze municipalites 

du territoire portugais(iles non comprises), quatre-vingt 

dix-sept possedent une bibliotheque municipale (35%). 

Leur population correspond a 63% de la population totale 

du pays, ce qui signifie que les bibliotheques se concen-

trent dans les zones les plus densement peuplees et les 

1/ COELHO, E. PRADO. Le Portugal aux portes de 1a 
une culture desanchantee. Le monde diplomatique, 
Decembre 1 9 8 5, n 0 38 1 , p.15 

CEE : 
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plus developpees.(1) 

Les principales caracteristiques de ces equipements 

sont les suivantes: 

-Locaux exigus dans des immeubles anciens, 

les espaces sont agences de fagon rigide et se redui-

sent en general a une salle de consultation et a un 

depot. L'architecture de ces bibliotheques et leur or-

ganisation interieure ne sont pas pensees en fonction 

des services qu'elles doivent rendre. 

Le manque de confort y regne car le mobiliern' est 

pas adapte aux besoins; la decoration cree souvent une 

atmosphere pesante. 

-Les fonds ne couvrent en general que certains 

domaines. Les collections, desactualisees, sont consti-

tuees d'un nombre reduit de volumes (en 1982, environ 

90% des bibliotheques possedaient moins d'un livre par 

habitant de la municipalite, et a peu pres 85% indiquaient 

des acquisitions annuelles inferieures a vingt volumes.) 

qui ne correspondent souvent pas aux besoins des utili-

sateurs. De plus, les livres sont presque toujours en-

fermes dans des armoires; les bibliotheques pratiquant 

le libre-acces aux oeuvres sont vraiment tres peu nom-

breuses. La plupart des bibliothecaires semblent conti-

nuer a croire que la bibliotheque est leur domaine... 

Par ailleurs, 1'unique support considere est le papier. 

-Le pret a domicile est tres peu pratique car 

1/ MOURA, MJ. et al. Leitura publica: rede de biblio-
tecas municipais. Lisboa: Secretaria de Estado da 
Cultura, 1987. p. 11 
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1'esprit de conservation fait loi et la divulgation de 

1'information reste donc tres faible. L'inexistence -

ou presque- de ce service correspond bien entendu a la 

conception que 1'on pouvait avoir de la bibliotheque 

il y a encore vingt ans (d'ailleurs, aujourd'hui meme 

cela n'a pas tout a fait disparu!), mais elle est ag-

gravee au Portugal par la loi de depot legal. En effet 

la premiere republique a instaure le depot legal dans 

quatorze bibliotheques afin sans doute de pallier aux 

budgets derisoires dont celles-ci beneficiaient. Cette 

loi est encore en vigueur actuellement et est objet de 

polemique. Elle joue en defaveur de la communication 

puisque le depot legal doit etre conserve et que les 

budgets insuffisants ne permettent pas d'acheter d'au-

tres exemplaires. 

Le lecteur doit donc etre sur place pour consulter 

ces livres qui bien souvent ne valent pas la peine d1 

etre gardes precieusement jusqu'a la nuit des temps, 

et par quatorze bibliotheques de surcroit. Ce nombre 

eleve de beneficiaires du depot legal et la repartition 

geographique desequilibree entrainent un gaspillage des 

ressources humaines, financieres, techniques, ainsi que 

des couts d1installation et d'equipement.(1) 

-Les fonctionnaires sont peu nombreux et n1 

ont en general aucune formation specifique (il n'y a 

pas de bibliothecaire diplSme dans plus de 80% de ces 

etablissements). Ce manque de qualification rejaillit 

sur toutes les donnees, sur le bon fonctionnement de 

1/ CABRAL, L., REAL, ML. A biblioteca publica: aspectos 
tipologicos e linhas gerais da sua evolugao. VII Encontro 
dos Bibliotecarios Arquivistas e Documentalistas, 1979, 
vol. 2 , p~i W5 _ 
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la bibliotheque -meme si d'autres facteurs entrent en 

compte. L'inventaire des fonds est souvent incomplet 

ou inefficace, le personnel etant peu habilite a ce 

genre d'exercice, et le manque d'outils biographiques 

n'arrange pas les choses. La cooperation entre biblio-

theques ou la collaboration avec d'autres instituts 

sont totalement insuffisantes. L'isolement de ces eta-

blissements est un probleme crucial.(1) 

-II est tres rare que l'on se soit reellement 

interesse au public, que 1'on ait cherche a l'amener 

a la bibliotheque -les activites d'animation sont quasi-

ment absentes...-, a connaitre ses besoins, ses desirs. 

De ce fait les habitudes de lecture des Portugais sont 

mal connues. Le nombre eleve du taux d'analphabetisme: 

16% de la population de 15 ans et plus en 1987, renseigne 

sur ceux qui sont ecartes d'office de ce type de biblio-

theque. La faiblesse de la production editoriale portu-

gaise, ainsi que 1'introduction de titres etrangers, ne 

permet pas un net developpement de la lecture. Si les 

chiffres exacts ne peuvent etre avances en raison du 

manque de statistiques, la situation economique, sociale 

et culturelle donne une idee juste du role de la lecture 

au Portugal: peu de gens lisent car il y a peu de bi-

bliotheques, de librairies, car le systeme scolaire de-

ficient n'y incite pas, et l'ambiance familiale ne s'y 

prete pas toujours, notamment dans les campagnes. Mais 

nous trouvons aussi la concurrence des audio-visuels qui 

accentue le vide de lecture, principalement au niveau 

de ceux qui, au depart, n'etaient pas enclins a ce genre 

1/ MAGALHES, R. Change in library and information 
services: some thoughts on portuguese scene. Aslib 
proceedings, January 1985, vol.37, n°1, 
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de loisir ou d'information. 

Cet etat n'est pas attenue par ces bibliotheques 

puisque tous les parametres negatifs qu'elles affichent 

ne peuvent attirer un large public. Le profil du lecteur 

de ces etablissements correspond d'une part a celui d* 

un etudiant -ses recherches sont erudites et il dispose 

de temps libre- et d'autre part a celui des personnes 

agees, qui sont disponibles pour aller a la bibliotheque 

aux horaires d'ouverture, et qui consultent notamment 

les journaux et les periodiques. 

Cette situation preoccupante amene Henrique Barreto 

Nunes a dire: "Podia concluir-se sem hesitagao que em 

Portugal nao existia um verdadeiro sistema de biblio-

tecas publicas, mas um conjunto de institugoes mortas, 

sem qualquer tipo de relag^o entre si ou com o meio."(1) 

La "crise" des bibliotheques portugaises decoule d' 

un manque de tradition, de la non-definition ou de la 

meconnaissance de ses objectifs et de la negligence et 

du desinteret des pouvoirs publics, meme apres le 25 

Avril 1974. Quelques bibliothecaires ont essaye de lut-

ter contre cet etat de fait par la publication d'articles 

ou par des seminaires appuyes par leur association (BAD) 

et 1'Institut Portugais du Livre, mais cela n'a repre-

sente que des actions isolees, alors que le cas exigeait 

la mise en place d'une politique nationale et un enca-

drement capable d'assurer le developpement et 1'effica-

cite de ces equipements. 

En 1986, 1'affaire est prise en main par le secre-

1/ Trad.: "On pourrait conclure sans hesitation qu'il 
n1existait pas au Portugal de veritable systeme de bi-
bliotheques publiques, mais un ensemble d'institutions 
mortes, sans aucune relation entre elles ou avec leur 
environnement." in NUNES, H. BARRETO. Bibliotecas pu-
blicas em Portugal(1986-1989). 3° congresso nacional 
de bibliotecarios arquivistas e documenta1istas, vol.2 
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taire d'etat de la culture alors en place, Teresa 

Patricio Gouveia. Cette derniere demande que soient 

definies les bases d'une telle politique qui portera 

essentiellement sur 1'organisation des structures -au 

niveau central et local- qui puissent directement ap-

puyer 1'implantation et le fonctionnement efficace d' 

un reseau de bilbiotheques municipales.(1) Le groupe 

de travail charge d'apporter une telle reflexion est 

constitue de Maria Jose Moura (a 1'origine de 1'asso-

ciation des bibliothecaires archivistes et documenta-

listes portugais) qui assure la coordination, de Pedro 

Vieira de Almeida, Joaquim Macedo Portilheiro et Maria 

Teresa Calgada (membre de 1'Institut Portugais du Livre). 

Dans un delai de trois mois, un projet doit etre pre-

sente, annongant les mesures susceptibles d'etre prises 

dans 1'immediat au niveau budgetaire ainsi qu'au niveau 

de la collaboration entre les pouvoirs locaux et l'ad-

ministration centrale. Ce travail considerable constitua 

les premiers pas de la lecture publique au Portugal. 

1/ MOURA, MJ., et 
tecas municipais. 
Cultura, 1987. 

a1. Leitura publica: rede de 
Lisboa: Secretaria de Estado 

bi b1i o-
d a 
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II/ NAISSANCE DE LA LECTURE PUBLIQUE 

Avant de definir les structures d'encadrement et 

les programmes d'actions visant a assurer 1'efficacite 

des bibliotheques, il est necessaire de definir les 

objectifs de la lecture publique. 

A/ Le concept de lecture publique: un bouleversement 

socio-culturel 

La mission d1erudition et de conservation affichee 

par les bibliotheques portugaises qui les plagait hors 

du temps et hors du monde, de la vie, le mauvais fonc — 

tionnement, le manque d'attrait des locaux et 1'accueil 

souvent froid qui y attendait les lecteurs ont ancre 

dans les mentalites une image negative et parfois me-

fiante. Pour rompre avec cette representation, permettre 

1'epanouissement de ces etablissements dont le role 

socio-culturel avait deja ete demontre a maintes re-

prises par des intellectuels, des professionnels et 

quelques politiciens portugaisy et verifie a 1'etranger, 
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il fallait repenser la bibliotheque. C'est en France 

essentiellement que les bibliothecaires portugais sont 

alles chercher 1'inspiration, confronter et confirmer 

leurs pensees, analyser les experiences. La recherche 

d' un exemple est importante et inevitable, ou que 1'on 

soit; le trouver est le premier pas vers la realisation. 

La realite frangaise, la profonde mutation qui a boule-

verse la conception des bibliotheques en France est ce 

qui correspondait le mieux aux donnees portugaises. 

Henrique Barreto Nunes, dans Bibliotecas e leitura 

publica em tempo de mudanga, consacre un paragraphe 

a la situation frangaise intitule "a mudanga e possivel: 

o exemplo frances"(1). Les etudes realisees sur le ter-

rain, les rencontres et les travaux avec les bibliothe-

caires frangais (2), une bonne connaissance de la si-

tuation professionnelle, de profondes reflexions et 

recherches ont abouti a 11elaboration d'une nouvelle 

philosophie de la bibliotheque au Portugal: la lecture 

publique. Celle-ci doit repondre aux exigences de la 

democratie, tant attendue, s'inserer dans la realite 

quotidienne, etre en accord avec 1'evolution des com-

portements influences par le progres et les nouveaux 

besoins qu'il cree, mais elle doit aussi seduire, trou-

ver le passage du labyrinthe des emotions, de notre 

imagination... 

1/ Trad.: "1e changement est possible: 1'exemple fran-
gais." in NUNES, H. BARRETO, et al. Bibliotecas em 
Portugal em tempo de mudanga. Porto: Associagao Portu-
guesa de Bibliotecarios Arquivistas e Documentalistas, 
1986. p.19. 

2/ Nous tenions a preciser que plusieurs professionnels 
frangais apportent un soutien intellectuel au develop-
pement du reseau portugais. C'est 1e cas de Mme Jacqueline 
Gascue1(1986), de Gerard Grunberg qui a dirige a Lisbonne 
un seminaire sur 1a construction et 1'equipement des 
bibliotheques municipales(Octobre-Novembre 1 9 8 6 ) , Cecil 
Guitart, Jean Tabet qui a dirige un seminaire sur 1'a-
nimation des bibliotheques. 
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La bibliotheque est donc un tout, intelligemmment 

et amoureusement agence. 

La base essentielle de la lecture publique en est 

1'acces pour tous. Cette idee, chere a tous les parti-

sans de la democratie,"ratifiee par le manifeste de 11 

UNESCO sur les bibliotheques —celui—ci figure en annexe 

dans le projet du reseau portugais-, quelle importance 

ne revet- elle pas dans un pays ou 1'on a baillonne la 

liberte d'expression, ou 1'on a etouffe 11aspiration 

au savoir pendant plus de quarante ans? Les bibliothe-

ques publiques representent 1'espoir d'un peuple in-

forme, intellectuellement arme pour resister aux abus 

de toute sorte, capable d1etre un element moteur de la 

societe: "Sendo um dever do estado, em articulagao com 

os diferentes orgaos do poder regional e local, garantir 

a todos os cidadaos e em igualdade de circunstancias, 

o accesso a's fontes de informagao,um servigo de leitura 

publica surge como instrumento indispensavel na demo-

cratiza§ao da cultura, ao permitir a todos os individuos 

exercer livremente a sua capacidade de eacolha e pre-

parar-se efectivamente para participar no desenvolvi-

mento da comunidade em que se inserem."(1) A cette fin, 

la gratuite des services est jugee comme un element 

essentiel de la lecture publique. 

Mais la nouvelle bibliotheque publique n'a qu'un 

role d'education et d'information, car si elle souhaite 

etre accessible a tous, son champ d'activites et de 

1/ Trad.: "Etant du devoir de 1'Etat, en articulation 
avec les differents organes du pouvoir regional et lo-
cal, de garantir a tous les citoyens et en toute egalite 
1'acces aux sources de 1'information, un service de 
lecture publique apparait comme 1'instrument indispen-
sable de la democratisation de la culture, permettant 
a tous les individus d'exercer librement leur capacite 
de choix et de se preparer afin de participer au deve-
loppement de la communaute dans laquelle ils s'inserent" 
in MOURA, MJ. et a1. , Leitura publica: rede de biblio-
cas municipais. Lisboa: Secretaria de Estado da Cultura, 
1987. p. 4 
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possibilites doit etre beaucoup plus diversifie, comme 

le sont les centres d'interet, le niveau socio-culturel, 

1'age et...les desirs au cours d'une meme journee. La 

bibliotheque publique repond donc a quatre objectifs: 

—Education: promouvoir et fournir des moyens pour 

1'auto-developpement de 1'individu/ 

groupe,quel que soit son niveau d'ins-

truction, eliminant la barriere entre 

les individus et les connaissances. 

-Information: fournir a 11individu/groupe des in-

formations correctes, rapidement^ 

mais approfondies, particulierement 

sur les sujets d'interet courant. 

-Culture : etre un des principaux centres de la 

vie culturelle et promouvoir jouissance, 

plaisir et appreciation de tous les 

arts . 

-Loisir: participer a 1' encouragement positif des 

loisirs et permettre le changement et la 

decontraction.( 1 ) 

Pour realiser ces objectifs, une adaptation des fonds 

et une organisation de 1'espace differente se revelent 

necessaires. Les documents proposes doivent revetir 

toutes les tendances et tous les types de litterature 

afin de servir la recherche aussi bien que la detente. 

Les ouvrages de reference en consultation sur place, 

les oeuvres classiques, les romans policiers, les romans 

dits "de serie rose", les bandes dessinees ont leur 

place dans la bibliotheque publique, de meme que les 

journaux et les periodiques. 

1/ FIGUEIREDO, F. Biblioteca publica: 0 que e?. 
Palmela: Camara Municipal, 1989. 
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Les fonds doivent etre en majorite en libre acces 

afin de respecter 1'independance et la liberte des uti-

lisateurs: "1'anonymat convient a un tres grand nombre 

d'usagers qui eprouvent un vif plaisir a etre libres 

de regarder, de toucher, de feuilleter, de prendre et 

de laisser, bref de choisir."(1) Cette constatation 

valable dans tous les pays, se fait sentir sans doute 

avec une plus grande urgence dans les bibliotheques 

ou ce choix etait impossible. Le libre-acces,c'est les 

oeuvres a disposition, quand on le souhaite (du moment 

que la bibliotheque est ouverte!), sans avoir recours 

au bibliothecaire que 1'on juge encore bien trop sou-

vent comme le gardien, le maitre des collections. Cette 

liberte est accentuee par le pret a domicile, cher a 

la philosophie de la lecture publique. Celui-ci est un 

remede contre les imperatifs des horaires d'ouverture. 

Meme s'il n'est pas total puisqu'il faut tout de meme 

etre libr e au bon moment pour se procur er ce que 1'on 

cherc he, il est malgre tout d'un intere t certain pour 

ceux qui travaillent la journee e ntiere . Et ainsi, on 

peut bene ficier des fonds propose s a n' importe quelle 

heure du jour et de la nuit... 

La lecture publique permet aussi la reconnaissance 

de 1'audio-visuel comme moyen d'information, de divul-

gation de la culture. Cependant, la documentation ecrite 

est encore consideree par de nombreuses personnes comme 

le seul support digne des bibliotheques. Ce principe 

1/ GASCUEL, J. Un espace pour le livre: guide a 1' 
intention de tous ceux qui creent, amenagent et renovent 
une bibliotheque. [Paris]: Cercle de la librairie, 
Collection bibliotheques. ISBN 2-7654-0313-9 

2-903181-30-6 

1984. 
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empeche 1'adaptation a la modernite, met hors d'atteinte 

un public qui, peu habitue ou pas interesse par la lec-

ture, prefere ce systeme de communication, de divertis-

sement, d'auto-didactisme. Le danger de 1'audio-visuel 

reside dans cet attrait qui 1'impose comme concurrent 

des livres. Cependant, on ne peut "forcer" les gens a 

lire et il est de leur droit le plus strict de se docu-

menter grace aux nouvelles technologies offertes par 

le progres technique. Les professionnels portugais fa-

vorables a la lecture publique sont convaincus de 1* 

importance de ce support dans les bibliotheques: "Numa 

altura em que o disco , o diapositivo, a "video-cassette", 

etc...tem lugar habitual nas bibliotecas em qualquer 

pais onde a leitura publica seja encarada a serio, a 
A fx/ 

lgnorancia desse tipo de materias poe, a prazo, em risco 

a propria sobrevivencia das bibliotecas, em ultima ana-

lise, o desenvolvimento da leitura."(1) 

La bibliotheque ne doit pas etre une institution 

figee, mais un etablissement ayant une tres grande fa-

culte d'adaptation, vivant avec son temps malgre la 

fonction de conservation qu'elle peut avoir en raison 

des collections possedees. 

Les enfants ne sont pas negliges dans ce type d' 

equipement: une section leur est reservee, avec des 

supports et des oeuvres varies. L'heure du conte y 

1/ Trad.: "A une epoque ou le disque, la diapositive, 
la cassette-video, etc...occupent une place habituelle 
dans les bibliotheques de tous les pays ou la lecture 
publique est prise au serieux, 11ignorance de ce type 
de support met en danger, a te rm.e , la survivance des 
bibliotheques et, en dernier ressort, le developpement 
de la lecture." in NUNES, H. BARRETO, et al. Bibliotecas 
e leitura publica em tempo de mudanga. Porto: Associaijfo 
PortuguesadeBiblioteciriosArquivistas e Documenta-
listas, 1986. p.15 
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occupe une place de choix. La lecture publique au Por-

tugal accorde une place strategique aux animations, 

expositions, conferences. Dynamisantes et attractives, 

elles cassent 1'image de la bibliotheque silencieuse, 

hostile a 1'echange oral d'idees, et elles representent 

une maniere differente de se cultiver, de s'informer. 

Incitant la participation des individus, elles jouent 

sur le plan creatif et apportent ainsi une nouvelle 

dimension a la bibliotheque. 

Ces diverses activites doivent s'inserer dans un 

espace murement reflechi qui permette la coordination 

entre les differentes salles et le fonctionnement de 

la bibliotheque. L'itineraire du lecteur doit etre clair 

et efficace, 11architecture et 1'amenagement attrayants 

P°ur favoriser le bien-etre. La bibliotheque de lecture 

publique au Portugal se veut un lieu ou 1'on peut "rem— 

plir" sa vie quotidienne grace a la diversite des ser-

vices offerts, chercher les reponses aux questions que 

l'on se pose, partager et confronter ses idees, se 

detendre,rever... Henrique Barreto Nunes, dans A bi-

blioteca e o quotidiano: memorias, afecto e algumas 

banalidades invite au voyage a travers la bibliotheque 

ideale, aux fondations bien implantees dans la vie avec 

ses certitudes et ses doutes, et au toit dans les nuages^ 

domaine de notre affect. 

Cette conception des bibliotheques apparait comme 

un reel bouleversement au Portugal ou "as bibliotecas 

que sempre viveram numa situagao de inoperancia e de 

crise, raramente foram encaradas como um servigo de 

1 / I*RJNES, H. BARRETO. A biblioteca e o quotidiano: 
memorias, afecto e algumas banalidades 
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leitura publica -por ausencia de tradigao, por inde-

finigao ou desconhecimento do sentido dessa expressao, 

pelo total desinteresse dos poderes publicos, mesmo apos 

o 25 de Abril, na criagao e desenvolvimento de uma rede 

de bibliotecas capaz de cobrir eficaz e integralmente 

o pais, capaz de promover a igualdade de todos face ao 

livro e a leitura."(1) 

Ce developpement de la lecture publique au Portugal 

et son application concrete ne peuvent etre assures 

sans la mise en place d'une politique propre a ce do-

maine. 

1/ Trad.: "les bibliotheques, qui ont toujours vecu 
dans une situation d'inefficacite et de crise, ont 
rarement ete considerees comme un service de lecture 
publique -a cause de 1'absence de tradition, de la non-
definition ou de la meconnaissance du sens de cette 
expression, du desinteressement total des pouvoirs pu-
plics, meme apres le 25 avril, pour la creation et le 
developpement d'un reseau de bibliotheques capable de 
couvrir efficacement et integralement le pays, capable 
de promouvoir 1'egalite de tous face au livre et a la 
lecture." in NUNES, H. BARRETO. Bibliotecas e leitura 
publica em tempo de mudanga. Porto: Asso-
ciagao portuguesa de bibliotecarios arquivistas e docu-
mentalistas, 1986. p.16 
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B/ L'Institut Portugais du Livre et de la Lecture: 

organisme de coordination 

La realisation du projet exigeait des mesures legis-

latives, financieres, mais aussi des structures de sou-

tien technique. Le manque de moyens, la meconnaissance 

et/ou le desinteressement des municipalites re queraient 

la mise en place d'un service capable de lancer et de-

velopper le reseau de lecture publique souhaite. En 

1980 est cree 1'Institut Portugais du Livre, dont 11 

objectif principal est "zelar pela defesa, protecgao 

e expansao do livro enquanto instrumento de cultura."(1) 

Cette promotion du livre impliquait bien-sur de nombreux 

autres domaines comme la creativite intellectuelle, la 

lecture, la production, la distribution, la vente, ... 

Si 1*1.P.L. s'est beaucoup investi dans cette volonte 

de changement des bibliotheques publiques, sa denomina-

tion et son organisation ne correspondaient pas a la 

politique integree du livre et de la lecture necessaire 

a la mise en place de ce reseau qui couvrait tout le 

pays. Le decret n° 71/87 du 11 Fevrier annonce la nais-

sance de 1'Institut Portugais du Livre et de la Lecture. 

Beneficiaire de 1'autonomie administrative et de la 

personnalite juridique, il doit definir et assurer au 

1/ Trad.: "oeuvrer pour la defense, la protection et 
1'expansion du livre en tant qu'instrument de lecture." 
in PORTUGAL. MINISTERIO DA EDUCACAO E CULTURA. Decreto-
lei n° 71/87 de 11 Fevereiro. Diario da Republica, 
Fevereiro 1 1, 1 987, N® . 35. 
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niveau national la coordination et 1'execution d'une 

politique integree du livre non scolaire et de la 

lecture publique. 

L1I.P.L.L. comprend divers services dont le D.S.L.P., 

Direcgao de Servigos de Leitura Publica dirige par 

Maria Jose Moura. Ce service est lui-meme divise en 

deux sections: le developpement du reseau de lecture 

publique dont s'occupent Ana Paula Gordo, Maria Teresa 

Calgada, Joaquim Macedo Portilheiro, et la division 

du plan et de la cooperation , assure lors de notre 

stage par Jose Carlos Alvarez, M. Fernanda Braganga 

Teixeira. Les competences de la premiere division sont 

definies par 1'article 17 du decret precedemment cite: 

-Execution de la politique de lecture publique et 

controle juridique; 

-Maintenir et coordoner les equipes d'orientation 

et de consultation technique pour un appui diversifie 

des bibliotheques integrant le reseau; 

-Mettre au point des moyens d'intervention globale 

ou specifique pour bibliotheque de caractere local ou 

regional; 

-Inciter a 1'integration de la culture audio-

visuelle et promouvoir 1'utilisation des nouvelles 

technologies dans le traitement et la diffusion de 1' 

information dans la bibliotheque; 

-Promouvoir un programme de formation et actuali-

sation du personnel des bibliotheques integrant le 

reseau. 

L'article 

la division 

-Develo 

16 dudit 

du plan 

pper des 

decret regit les competences de 

et de la cooperation: 

strategies au niveau technique et 
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normatif, permettant la cooperation et le developpement 

coherent du reseau; 

-Etudier la situation du pays dans le domaine de 

la lecture publique par des enquetes... 

-Programmer des actions de sensibilisation de la 

population et des entites pouvant intervenir au niveau 

de la prestation de ce service; 

—Concevoir et proposer des moyens d'articulation 

avec d'autres organismes publics et prives; 

-Elaborer des normes pour la construction de nou-

veaux equipements;1'organisation des fonds, le recrute-

ment, la formation et la gestion du personnel pour les 

bibliotheques integrant un reseau de lecture publique; 

-Preparer des programmes d'incitation au develop-

pement et a 1'implantation de bibliotheques municipales, 

a 1'intention des pouvoirs locaux; 

-Participer au travail des organismes nationaux 

de normalisation, dans les secteurs d'interet public; 

-Participer aux actions de cooperation au niveau 

international; national et regional, qui stimulent 1' 

apparition de nouveaux publics pour la lecture. 

Le role de l'I.P.L.L. est essentiel et ses vastes 

attributions demandent un travail d'autant plus im-

portant que tout est a faire et que les professionnels 

eux-memes se trouvent dans une phase de decouverte et 

d'experimentation. Le debat, toujours d'actualite, qui 

animait 1'I.P.L.L. reposait essentiellement sur: 

-la construction: faut—il opter oour des edifices 

importants ou les reserver aux metropoles et conseiller 

la construction d'edifices moyens completes par des 

annexes pour les municipalites de certaine dimension? 

—Faut—il mettre en equation l'equite versus 1* 
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efficacite? Dans ce cas, quelles sont les conditions 

intrinseqnes pour que la bibliotheque puisse aider au 

developpement d'une region? (1) 

Les reflexions concernant ces parametres ont abouti 

a 1'elaboration de programmes types de bibliotheques 

dont la superficie est en accord avec le nombre d'ha-

bitants de la municipalite ou elle est installee. 

Le projet de 1986 prevoyait trois sortes de biblio-

theques dont nous posons ici les cadres principaux: 

-La bibliotheque municipale 1 devant desservir 

une population inferieure a 20 000 habitants; 

-La bibliotheque municipale 2 pour un nombre d' 

habitants compris entre 20 000 et 50 000. 

-La bibliotheque en developpement, supposee servir 

de tremplin, en quelque sorte, pour 1'installation d' 

une bibliotheque municipale 1 ou une bibliotheque mu-

nicipale 2,suivant le cas. Ce type d'equipement trou— 

vait sa place dans les municipalites depourvues de 

bibliotheque, mais possedant des locaux amenageables 

dans un court laps de temps. 

Les grilles proposees etablissent les normes mini-

males relatives au nombre de volumes, de places assises, 

a la superficie, aux acquisitions annuelles ainsi qu' 

au personnel necessaire. Ces bibliotheques comprennent 

obligatoirement une section adultes et une section 

jeunesse constituees par le pret a domicile, la lecture 

de periodiques et la consultation sur place, une salle 

audio-visuelle, des services internes et un hall d'en-

tree. Les bibliotheques municipales 1 et les biblio-

1/ M0URA , MJ . Para uma politica de leitura pu"b 1 ica . 
2 congresso nacional de bibliotecarios arquivistas e 
documentalistas, 1987. ~ ~ ~— 
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theques municipales 2 sont equipees d'une salle poly-

valente. Les B.M.1 et B.M.2 ont la possibilite d'avoir 

des annexes (1). Ces lignes directrices ne sont nulle-

ment le reflet d'une centralisation des decisions. En 

effet, la bibliotheque municipale portugaise a pour 

base le "concelho", c'est-a-dire la municipalite. Celle-

ci se compose d'une ville centrale ou se trouve la mai-

rie, et de "freguesias" correspondant a des localites 

ou des quartiers beneficiant ou non d'institutions 

publiques. Ces "freguesias" sont representees a 1' 

assemblee municipale par leurs propres elus Cjunta de 

freguesia) et ont un poids effectif dans les decisions 

prises au sein du conseil. Les bibliotheques doivent 

donc desservir la population de 1'ensemble de la muni-

cipalite et non pas de la seule ville ou elle se situe. 

Ces "concelhos" sont regroupes en districts, au nombre 

de dix-huit sur le continent. C'est a ce niveau que 

nous retrouvons 1'administration centrale en la personne 

du gouverneur civil -qui n'a en realite que tres peu 

de pouvoirs. 

Bien qu'il n'y ait pas a proprement parler de re-

gionalisation au Portugal, il existe neammoins des com-

missions de coordination regionale qui relevent du mi-

nistere de la planification et de 1'administration du 

territoire, et qui ont un role important au niveau du 

developpement. 

Le but de 1'I.P.L.L. est d'alleger les rouages admi-

nistratifs et de favoriser la deconcentration et la 

1 / voir annexefp.101 a 103 
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decentralisation. Le Portugal souffre en effet d'une 

centralisation et d'une bureaucratie excessive. Ainsi 

a-t-on opte, dans le projet pour la creation de biblio-

theques,d'appui regional et pour la nomination de dele-

gues regionaux qui accompagnent et soutiennent les 

bibliotheques du reseau situees dans leur champ d'action 

administratif. Pour 1'instant cette perspective n'a pu 

etre realisee et seul 1'Institut Portugais du Livre et 

de la Lecture joue ce role d'appui. II offre une parti-

cipation financiere de 50% au niveau de la construction, 

1'acquisition et la recuperation d'immeubles, 1'achat 

de mobilier et d'equipement, 1'acquisition et 1'actua-

lisation des fonds ainsi que la formation du personnel. 

Celle-ci est valable cinq ans apres la signature du 

contrat entre 1'I.P.L.L. et les municipalites. "On 

pense qu'a la fin de ce delai, la bibliotheque se sera 

affirmee comme equipement necessaire et pourra continuer 

a evoluer, 11intervention de 1'Institut Portugais du 

Livre et de la Lecture se limitant alors a un appui 

technique."(1) 

Les directions preconisees et 1'aide considerable 

apportee par cet organisme visent a assurer le bon 

fonctionnement, 1'avenir de ces equipements essentiels 

a 11amelioration de la qualite de la vie. L'Etat appa-

rait comme le promoteur et le garant de cette nouvelle 

politique et les collectivites locales sont les actrices 

principales du developpement.(2) 

1/ G0RD0, AP. Projet de developpement des bibliotheques 
publiques au Portugal. [s 1]: IFLA, [1989]. Texte d'une 
contribution presente au 9th seminar on library buildings, 
28 August-1 September 1989, Bordeaux. 

2/NUNES. H.BARRETO. Bibliotecas publicas em Portugal 
(1986-1989). 3° congresso nacional de bibliotecarios 
arquivistas e documentalistas. 
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Afin de sensibiliser 1'opinion publique, l'I.P.L.L. 

a mene et mene des actions ponctuelles presentant le 

concept, le projet visant a commencer a familiariser 

les Portugais avec les bibliotheques dont ils avaient 

en general une vision negative et detachee. Les membres 

de 1'institut ont donc eu recours a la television, aux 

journaux nationaux et regionaux, aux tracts, aux expo-

sitions itinerantes ou fixes (la Foire de Lisbonne, 

notamment, a permis une bonne divulgation du programme 

de 1'I.P.L.L.). Le lancement du projet necessitait 1* 

adhesion des municipalites: 1'I.P.L.L. leur a donc 

fait parvenir une documentation traitant du programme 

de creation d1un reseau de lecture publique. Cette 

campagne n'a pas eu besoin de longs relancements, le 

message a ete rapidement entendu. 

Les "concelhos" interesses doivent presenter au mi-

nistere de 1'education et de la culture un programme 

d'intervention comportant obligatoirement les points 

suivants: 

-projet, cout, expertise finale de 1'oeuvre; 

-definition des caracteristiques de 11equipement; 

-constitution et actualisation periodique des 

fonds documentaires; 

-plan des activites culturelles. (1) 

Apres examen du dossier et discussion entre 1'I.P.L.L. 

(bibliothecaires et architectes) et les municipalites 

(elus, architectes et bibliothecaires), les candidatures 

sont appuyees ou refusees. Cette decision est prise en 

fonction de 1'interet du projet, de sa concordance avec 

1/ PORTUGAL. MINISTERIO DA EDUCACAO E CULTURA. Decreto 
lei n°111/87 de 11 de Marzo. Diario da Republica, 
Marzo 11, 1987, No. 58, p.999 
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le concept de lecture publique, des reelles possibi-

lites et motivations des collectivites locales. 

L'optique dans laquelle se fait le choix des propo-

sitions a pour but d * asseoir solidement la lecture 

publique au Portugal. En effet, la mise en place d'un 

tel reseau represente un effort de longue haleine au 

niveau des mentalites peu habituees a cette conception 

de la bibliotheque, et au niveau des constructions et 

du fonctionnement requerant un lourd investissement 

dont les effets ne seront appreciables qu'a long terme. 

II s'agit donc de selectionner les projets susceptibles 

de mener a bien 1'epanouissement de la lecture publique. 

Cette politique, cependant, n'est pas toujours en 

accord avec la volonte de repartir le mieux possible 

ces espaces culturels et de contribuer au developpement 

des regions les plus demunies. Cette "faille" est aggra-

vee par 1 *indifference qu'ont temoignee la plupart des 

collectivites locales de 1'interieur du pays, zone la 

plus desheritee. II est facile de comprendre que leur 

preoccupation premiere est le developpement economique: 

la culture est sans doute jugee superflue pour le mo-

ment. Fidele a ses principes (autonomie des municipa-

lites), 1'I.P.L.L. ne peut contraindre les pouvoirs 

locaux a installer des equipements qu'ils ne desirent 

pas ou ne peuvent pas assumer. 

Malgre tout, de nombreux "concelhos" ont repondu 

a 1'offre de 1'Institut Portugais du Livre et de la 

Lecture: en 1987, cent soixante dix-huit ont pose leur 

candidature, cinquante et une sont selectionnees; en 

1988 sur les quatre- vingt un projets presentes, dix-

huit ont ete acceptes. Sur deux cent soixante quinze 
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municipalites, soixante neuf ont ete appuyees depuis 

1987. La carte de la repartition que nous presentons(1 ) 

montre que les bibliotheques du reseau se concentrent 

dans les regions peripheriques de Lisbonne et Porto, 

zones les plus developpees, alors que 1'interieur du 

pays accuse une forte dispersion. Ce contraste doit 

etre elimine selon les objectifs de 1'I.P.L.L., mais 

il n'est pas possible d'y remedier dans 1'immediat 

pour les raisons evoquees plus haut. Toutefois, les 

efforts deployes par 1'I.P.L.L. sont considerables. 

II faut dire que le secretaire d'Etat de la culture 

avait "engage dans ce projet un pourcentage signifi-

catif de son budget. Ainsi en 1987, quand le projet a 

demarre et pour lequel il n'a ete depense que le mon-

tant necessaire au commencement des travaux, ont ete 

affectes au projet Esc. 313 780 000 (US$ 2 092 000) 

correspondant a 12% du total du budget du secretariat 

d'Etat a la culture. Cependant, en 1988, le projet 

s'est eleve a 26,6%, Esc. 476 000 000 (US$ 3 174 000) 

et en 1989, il sera de 27%, Esc. 786 000 000 (US$ 

5 244 000)"(2). 

En plus des dotations de 1'Etat, 1'article 22 

du decret-loi n° 71/87 du 11 Fevrier prevoyait que 

les recettes de 1'I.P.L.L. pouvaient aussi etre 

constituees de: 

-benefice des etudes, enquetes ou autres travaux 

techniques confies a 1'I.P.L.L. sous contrat avec des 

entites nationales ou etrangeres; 

-heritage, legs ou dons dont il beneficierait; 

2/ G0RD0, AP. Projet de developpement des bibliotheques 
publiques au Portugal. [s 1]: IFLA, [1989]. Texte d'une 
contribution presente au 9th seminar on library buildings, 
28 August-1 September 1989, Bordeaux. 

1/ voir annexe p.104 
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-subvention et dons d1entites de droit public ou 

prive. ( 1 ) 

Mais le stade de balbutiements dans lequel se trouve 

actuellement le secteur de la documentation au Portugal 

n ' a pu, pour 1'instant, exercer un reel pouvoir d'at — 

traction des entreprises, des mecenes... 

C'est donc principalement grace au seul soutien du 

secretariat d1Etat a la culture solliciteur du projet 

que le reseau a pu demarrer. Actuellement, la situation 

du reseau des bibliotheques publique stagne et 1'I.P.L.L. 

n'a pu soutenir de nouvelles municipalites. En effet, 

le nouveau secretaire d'Etat a la culture en place de-

puis janvier 1989 ne s'est pas encore prononce sur la 

question au moment ou nous avons effectue notre stage, 

et ce malgre les demandes iteratives de 1'I.P.L.L. Les 

fonds n'ayant pas ete debloques, le reseau de lecture 

publique ne peut pour 11instant s'etendre. L1Institut 

Portugais du Livre et de la Lecture continue neammoins 

a appuyer les collectivites locales avec lesquelles 

il s1est engage, et a lutter pour resoudre les problemes 

qui se posent. 

1/ Le 28 Aout 1986, le gouvernement portugais promulgue 
une loi sur 1e mecenat (loi n° 2 5 8) prevoyant des alle-
gements fiscaux pour les entreprises qui subventionne-

raient ou feraient des dons aux organismes cu 11urels. 
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C/ Des realites delicates 

Afin de mettre en place ce reseau de lecture publique 

1'I.P.L.L. a du jouer sur plusieurs fronts pour regler 

les difficultes inherentes aux realites portugaises. 

Comme nous 11avons explique dans notre premiere 

partie, la fondation Gulbenkian a rempli le vide exis-

tant en matiere de bibliotheque, ce qui a constitue 

pendant longtemps un pretexte de la part des autorites 

publiques pour ne pas edifier une politique nationale 

de lecture publique structuree. Si la "Gulbenkian" a 

permis une diffusion certaine de la culture dans tout 

le pays, ce n'est pas d'elle que 1'on peut exiger une 

planification, une definition d'objectifs, de strategies 

au niveau national, celle-ci incombant au pouvoir cen— 

tral. (1) 

Quand en 1986 le gouvernement decide de prendre en 

main la situation des bibliotheques publiques, il sait 

qu'il devra traiter avec la "Gulbenkian". Mettre en 

place un reseau de lecture publique, moderne, gere par 

des professionnels qualifies,et qui de surcroit releve 

de 1'Etat, aurait pu signifier tout simplement que la 

Fondation Calouste Gulbenkian n'avait plus qu'a se re— 

tirer, apres trente ans de diffusion du livre, sans 

aucune autre forme de proces; mais 1'I.P.L.L. n * est 

1/ NUNES, H. BARRETO. et a1. Bibliotecas e leitura 
publica em tempo de mudanga. Porto: Associagao portu-
guesa de bibliotecarios arquivistas e documentalistas, 
1 986 . p. 7 
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que trop conscient du role capital qu'a joue la F.C.G. 

et souhaite 1'union des efforts pour le developpement 

de la lecture publique. 

La discussion aboutit a la signature d'un accord 

entre les deux parties le 21 Mars 1990. Celui-ci stipule 

que 1'I.P.L.L. et la F.C.G. reconnaissent la comple-

mentarite des deux reseaux nationaux (bibliotheques mu-

nicipales et bibliotheques de la "Gulbenkian"). Les 

deux organismes s'engagent a collaborer sur divers 

points: appui aux bibliotheques municipales, animation, 

dynamisation du secteur... Un groupe de travail mixte 

est prevu pour analyser regulierement objectifs et pro-

positions. 

Les bibliotheques fixes situees dans une municipa-

lite ayant passe un contrat ecrit avec 1'I.P.L.L. peu-

vent etre transferees, si la F.C.G. le desire, dans 

une localite ou une zone non couverte par 1'I.P.L.L. 

Comme il etait rare que le personnel de ces etablis-

sements eut regu une formation professionnelle, 1' 

I.P.L.L. a depuis peu remedie a cette situation. 

La qualification est une condition "sine qua non" 

de la reussite du reseau. Les bibliothecaires qui as-

sureront la gestion et le fonctionnement des nouvelles 

bibliotheques doivent etre formes en accord avec la 

conception de la lecture publique. Ils doivent etre 

prepares aux nouvelles technologies, aux seances d' 

animation, au marketing... mais aussi, bien-sur, au 

travail technique, au traitement de 1 *information. 

Le projet de 1986 met en evidence la necessite d'un 

personnel qualifie rompant avec les habitudes des 

bibliotheques portugaises ou 1'on rencontre tres peu 
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de professionnels.L'opinion publique, ainsi que les 

pouvoirs, ont encore trop tendance a croire que tout 

quidam peut occuper le poste de bibliothecaire. 

Un des objectifs principaux de 1'I.P.L.L. est de 

convaincre les elus de 1'importance de la bibliotheque, 

leur faire prendre conscience que celle-ci reclame un 

travail precis, de haut niveau, qui ne peut etre ac-

compli par des amateurs, meme si on leur reconnait une 

tres bonne volonte.(1) II s'agit d'operer une revalo-

risation sociale de la bibliotheque, lui permettre d' 

apparaxtre aux yeux de tous en tant qu'organisme im-

portant au meme titre qu'une institution. Elle doit 

etre reconnue comme un element moteur au niveau social, 

economique et culturel; afin d'assurer cette transfor-

mation dans le pays, il faut qu'elle soit "servie" par 

des professionnels. 

L'I.P.L.L. s1est fortement investi dans cette voie 

et une des conditions necessaires pour beneficier de 

son appui est de repondre a ces exigences de personnel. 

II n'est pas question de renvoyer les personnes non 

qualifiees qui occupent des postes et de les remplacer 

par de jeunes diplomes. Non seulement 1'I.P.L.L. ne 

souhaite pas leser ceux qui ont deja de 1'experience 

ou faire perdre un emploi, mais de plus, le Portugal 

manque enormement de bibliothecaires qualifies. Les 

gens deja en place devront donc avoir la possibilite 

de suivre une formation. 

II y a quelque temps encore, seule 1'universite 

de Coimbra assurait des cours de sciences documentaires. 

Aujourd'hui, 11universite de Lisbonne fonctionne en 

1/ MOURA, MJ., et al. Leitura publica: rede de biblio-
tecas municipais. Lisboa: Secretaria de estado d"a 
cultura, 1 987 . p.4 4 
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horaire post-laboral, ce qui permet aux personnes en 

place dans les bibliotheques de suivre la formation. 

Les deux autres facultes ont aussi prevu un statut 

etudiant-travailleur. Les cours durent deux ans et 

leur frequentation necessite la possession d'une nli— 

cenciatura", ce qui correspond a quatre ou cinq annees 

apres le Baccalaureat frangais. La selection est dif-

ficile et le nombre d'elus restreint, en raison du 

cout que cela represente pour les universites. L'IPLL, 

decide a doter les bibliotheques de personnel qualifie^ 

a donc fait en sorte que les problemes financiers n' 

entravent pas le developpement et la valorisation de 

la profession. Au-dela des incitations, il a lui-meme 

fourni des professeurs-bibliothecaires (ainsi Ana Paula 

Gordo se charge-t-elle d1une classe d'etudiants-travail-

leurs a 11universite de Lisbonne) et paye a 1'universite 

le salaire des professeurs necessaires pour le surplus 

des eleves. 

Une tres grande energie est deployee pour depasser 

le manque de personnel qualifie et mener a bien le re-

seau. Mais tout n'est pas encore regle et ce notamment 

au niveau du contenu de la formation. Au depart, il 

semblait peu souhaitable de bouleverser les cours, et 

seule une option de lecture publique d'une duree semes-

trielle a ete instauree. II parait urgent actuellement 

de repenser les matieres proposees, ou tout du moins 

la discipline de lecture publique, si 1'on veut etre 

capable de repondre aux nouveaux defis et aux exigences 

de 1'environnement dans lequel s'inserent les biblio-

theques. II est necessaire de se preoccuper serieusement 

et des a present de la specialisation dans la section 

jeunesse et les audio-visuels (1), car ce sont des do-

1/ NUNES, H. BARRETO. Bibliotecas publicas em Portugal 
( 1986-1989). 3° congresso nacional de bibliotecarios 
arquivistas e documentalistas. 
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maines tout a fait recents au Portugal. 

A 1'issue de cette formation, les bibliothecaires 

s'emploient dans les mairies et ont un statut de fonc-

tionnaire municipal. En ce qui concerne les technioiess 

auxiliaires (equivalent de nos bibliothecaires—adjoints) 

leur formation etait dispensee par la BAD (Associagao 

de bibliotecarios, arquivistas e documentalistas) et 

s'etalait sur trois mois, le niveau de scolarisation 

exigee etant de neuf ans. L'I.P.L.L. finangait dans les 

dernieres annees la frequentation du cours de "biblio-

thecaires adjoints" BAD, des fonctionnaires des munici-

palites qui le sollicitaient. Dans le projet de 1986, 

Maria Jose Moura et ses collaborateurs proposaient de 

soumettre au Fond Social Europeen la realisation d'un 

cours de techniques auxiliaires durant une annee sco-

laire. Celui—ci participant avec 55% des depenses, le 

secretariat d'Etat a la culture est "convie" a donner 

les 45% restant. Cette proposition a ete acceptee et a 

permis la formation de deux classes pendant neuf mois. 

A 1'heure actuelle, 1'IPLL prend entiere/>i<nt en charge 

le cours de "bibliothecaire adjoint". 

Ce que la BAD avait reussi a obtenir s'avere peu 

suffisant pour permettre aux techniciens auxiliaires 

d'etre aptes a exercer de fagon competente leur travail. 

L'IPLL a choisi d1oeuvrer pour une prolongation et une 

plus grande efficacite des cours. En octobre 1989 a 

donc debute la premiere annee d'une formation technique 

et culturelle s'etalant sur trois ans, dont le niveau 

d'entree est reste le meme qu'auparavant, c'est-a-dire 

neuf ans d'etudes. Les cours sont desormais assures 

par deux ecoles professionnelles (Lisbonne et Porto). 
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Mais les resultats ne seront visibles 

que dans un minimum de deux ans, puisque la nouvelle 

formule des cours techniques auxiliaires ne pourra mon-

trer son efficacite qu'en 1992. En attendant la sortie 

de ces promotions, les bibliotheques municipales ris— 

quent de connaitre de graves problemes (1), le role 

important des bibliothecaires adjoints ayant jusqu1a 

present ete neglige. Ces difficultes sont aggravees 

par le manque d1outils de travail: il n'existe pour 

ainsi dire pas de repertoires bibliographiques, et 

ce n'est que depuis 1989 que parait les livres dispo-

nibles. Les acquisitions se revelent ardues, notamment 

en ce qui concerne la production audio-visuelle. Le 

marche est tres faible (de meme que pour les cartes et 

les depliants) et aucun recensement n1avait ete fait 

avant que 1'IPLL ne s'y interessepelui -ci n1est pour 

1'instant pas termine. 

De plus, n1etant que tres peu formes a cette activite 

recente, les bibliothecaires ne savent pas encore com-

ment organiser la section afin de la rendre viable et 

de repondre aux attentes du public. Cette lacune est 

inquietante, mais on espere que grace a 1'aide de 1' 

IPLL et a 1'etude des experiences etrangeres, la situa-

tion pourra etre surmontee. Le debat concerne aussi la 

gratuite ou le paiement du service de pret de ce type 

de support, mais la encore, seule 1'experience peucra 

influencer en faveur de telle ou telle pratique. Ce 

1/ NUNES, H. BARRETO. Bibliotecas publicas em Portugal 
( 1986-1989). 3° congresso nacional de bibliota'rios ar-
quivistas e documentalistas. 
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probleme est delicat puisque le propre de la lecture 

publique portugaise est 1'acces de tous a la culture, 

ce qui implique la gratuite de tous les services offerts 

par la bibliotheque. Mais 1'ideal est bien souvent 

contrecarre par les exigences de la realite... 

Pour faire face a une telle situation, les biblio-

thecaires ont mis en place un "reseau" officieux de 

solidarite. L'entraide se manifeste a divers niveaux: 

conseils, soutien, participation effective au travail 

de chacun. Cette attitude, louable et pour 1'instant 

encore possible etant donne le petit nombre de bilbio-

theques, temoigne d'une reelle volonte de cooperation. 

La notion meme de reseau implique la cooperation, 1' 

acces a toutes les donnees de chaque bibliotheque in-

tegree au projet. Cette phase primordiale est aujourd' 

hui facilite par 1'emploi de nouvelles technologies et 

notamment par 11informatisation. 

L'informatique est un recours qui assure la crois-

sance de la productivite, la fiabilite et 1'efficacite. 

L'automatisation des catalogues permet une meilleure 

rentabilite du traitement et de la recherche de 1'in-

formation, de la gestion des acquisitions et du pret 

qui representent un poids d'une importance primordiale 

au niveau du fonctionnemnt de la bibliotheque. La ra-

pidite de travail des ordinateurs permet en outre de 

"liberer" le personnel de taches repetitives et labo-

rieuses et le rend ainsi disponible pour realiser d' 

autres objectifs essentiels dans la bibliotheque de 

lecture publique, comme 11accueil du public et les 

animations...(1) 

1/ ALVAREZ, JC., et al. Rede nacional de leitura 
publica: uma estrategia de informatizagao. 3° congresso 
nacional de bibliotecarios arquivistas e documentalistas. 
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Mais la volonte d'informatiser les bibliotheques du 

reseau s'inscrit au-dela de ces aspects. En effet, grace 

a cette nouvelle technologie, les bibliothecaires ont 

la possibilite d'acceder aux bases de donnees des dif-

ferents etablissements du reseau et de communiquer 1* 

information possedee. Ces echanges ont pour but de sor-

tir les bibliotheques de 1'isolement dans lequel elles 

se trouvaient, et favoriser efficacement la libre cir-

culation des idees afin que quiconque dans le pays 

puisse en beneficier. Cette optique decentralisatrice 

exige la constitution d'un reseau d'informatisation 

desservant toutes les bibliotheques de lecture publique. 

Pour parvenir a cette fin, 1'IPLL a nomme un groupe 

de travail constitue par des techniciens de cet orga-

nisme et un specialiste en telecommunications et en 

informatique: Jose Carlos Alvarez, Luis Oliveira Machado, 

M. Fernanda Braganga Teixeira, Rosa Barreto.(1) Afin 

d'expliquer la conception de ce projet, ses objectifs 

et ses strategies, ces personnes ont redige un article 

intitule Rede nacional de bibliotecas de leitura pu-
rV x 

blica: uma estrategia de informatiza?ao, a paraitre 

dans le second volume des actes du 3eme congres na-

tional des bibliothecaires, archivistes et documenta-

listes. Ce travail constitue la base essentielle de 

notre etude sur ce sujet puisque ce programme n'a pu 

etre mis en application pour 1'instant pour des raisons 

que nous analyserons en developpant les differents 

aspects du projet. 

1/ Notons aussi que, repondant au desir d'associer le 
pouvoir local a la realisation de ce projet, 1'IPLL a 
contacte 1'Association Nationale des Municipalites 
Portugaises afin d'etablir une collaboration au niveau 
de 1'implantation du systeme. 
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La proposition du groupe de travail repose sur la 

constitution d'un catalogue collectif de lecture pu-

blique (CCLP) qui, en tant qu'instrument normatif, 

garantirait le controle et la gestion du reseau par 1' 

IPLL afin qu'il puisse mieux servir les ambitions de 

la lecture publique. Au niveau local, on vise a la 

creation de catalogues elabores a partir de ce CCPL. 

Celui-ci sera constitue par: 

-la bibliographie nationale courante; 

-les nouveaux supports: cassettes, video-cassettes, 

disques compacts, jeux infantiles et didactiques; 

-le fonds ancien, ceci pour les bibliotheques qui 

ont re$u les oeuvres provenant des institutions reli-

gieuses lors de la revolution liberale; 

-le fonds local et regional; 

-les collections par dons; 

-la bibliographie etrangere (bien que reduite), 

Ce catalogue a pour but de: 

-garantir un traitement uniforme de la documen-

tation au niveau national; 

—inventorier et presenter le fonds ancien; 

-reunir, traiter, inventorier et presenter la 

production locale et regionale; 

-coordoner le pret inter-bibliothecaire du reseau 

de lecture publique; 

-coordoner une politique nationale d'acquisitions 

pour les bibliotheques de lecture publique. 

Etant donne que la Bibliotheque Nationale a deja 

traite dans sa base de donnees -PORBASE- une grande 

partie de la bibliographie nationale courante, le 

groupe de travail propose, par souci d'economie et 
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d'optimisation des ressources financieres, humaines et 

materielles, que cette information soit fournie par la 

BN. Les conditions d'acces devant etre elaborees dans 

un accord de cooperation entre 1'IPLL et la Bibliotheque 

Nationale. Cette contribution des deux parties permet-

trait une meilleure repartition et rentabilite des moyens. 

Pour 1'instant, la question est en pourparlers. Par ail-

leurs, le projet prevoit 11interdependance des diverses 

fonctions a informatiser dans le but d'obtenir une plus 

grande efficacite et rapidite dans la gestion de 11in-

formation. Ce systeme informatique prevoit les fonctions 

suivantes: 

-le catalogage: description bibliographique en 

format Unimarc et Norme ISO 2709 de tous les fonds do-

cumentaires des bibliotheques, quel que soit le type 

de support; 

-le c atalogage en ligne: 1' interrogati on du sys-

teme dev ra etre d'un acces facil e pour 1'ut ilisateur; 

-la c irculation et le pret: les biblio theques de 

lecture pu blique ont pour foncti on principa le le pret 

a domici le . Le modul e devra donc en assurer la gestion 

de fagon e fficace et permettre 1 'entree des donnees 

via clav ie r ou codes -barres, la gestion des listes d' 

attente, 1 'elaborati on de statistiques...; 

-1 • ac quisition: realisation , modificat ion, annu-

lation et reception des commandes. 

Bien entendu, ce catalogue commun n'elimine pas la 

possibilite d'acceder a d'autres systemes d1information 

nationaux et internationaux. 

Plusieurs points rendent difficile la mise en place 

de ce reseau d'informatisation. La structure du reseau 

doit etre destinee a integrer toutes les municipalites 

du pays et requiert donc des capacites d'extension et 

de diversification complexes en vue du developpement 
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futur de la lecture publique. Cette flexibilite demande 

une analyse detaillee de la situation du point de vue 

technologique et financier surtout, car les couts en-

gendres doivent etre abordables pour les "concelhos". 

Pour 1'instant, aucune solution definitive n•a ete 

avancee mais le groupe de travail a etudie diverses 

possibilites en degageant les avantages et les incon-

venients d'ordre technique, financier et politique. 

Ainsi a ete envisage entre autre 1'acces a un finance-

ment provenant des fonds de la CEE, le programme STAR 

qui est un programme relatif au developpement de cer-

taines regions defavorisees de la communaute. 

Deux alternatives pouvant repondre a 1'objectif d' 

un catalogue collectif de lecture publique sont propo-

sees: -la creation de bases intermediaires: une base 

centrale serait situee a Lisbonne et serait accessible 

par une base propre a chaque region, elle-meme connectee 

aux bases locales. 

-Toutes les bibliotheques du reseau pourraient 

avoir acces a la base centrale coordinatrice du cata-

logue collectif de lecture publique du pays. 

L'ambition de ce projet constitue un investissement 

et un travail extremement lourds. L'IPLL propose donc 

actuellement que seules les bases locales soient creees 

en attendant que 1'experience et les moyens permettent 

par la suite de mettre sur pied une base centrale. II 

est cependant urgent de creer ce reseau d1informatisa-

tion pour que les bibliotheques publiques offrent des 

services efficaces et qu'elles s'imposent en tant qu' 

equipements utiles a la societe. Le manque de tradition 

de bibliotheque est si fort au Portugal qu'il faut ra-

pidement apporter les preuves de la viabilite de ces 

etablissements. Sans 1'informatique, il est facile de 
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se laisser submerger par les diverses taches techniques 

necessaires a leur bon fonctionnement, de ne pouvoir 

repondre aux attentes du lecteur et de retomber dans 

1'isolement. 

L1urgence de la mise en place du reseau ne permet 

pas d'attendre que le projet d'informatisation soit 

solidement defini. Etape apres etape, les obstacles 

devront etre franchis pour aboutir a la desserte de 

toutes les punicipalites du pays par des bibliotheques 

operationnelles. Depuis 1986, la realisation du pro-

gramme a avance a grands pas et 1'experience se fait 

deja sentir au niveau des constructions, de 1'orga-

nisation de 1'espace mais aussi de 1' impact sur la 

population. 
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III / CONCRETISATION DU RESEAU DE LECTURE PUBLIQUE 

A/ 1989: Reajustements au programme initial 

Des le debut de la creation du reseau de lecture 

publique 1'IPLL a confirme 1'intention de ne pas pro-

poser des programmes definitifs afin que, grace a 1' 

experience et aux resultats concrets des equipements 

en fonctionnement, les corrections necessaires a 1' 

amelioration puissent etre apportees.( 1 ) 

Apres deux ans d'experience -enrichie par des dis-

cussions avec les municipalites- 1'IPLL a donc procede 

a une revision des programmes-types proposes. L'essen-

tiel des modifications concerne d'une part les biblio-

theques en developpement, d'autre part 1'elaboration 

1/ MOURA, MJ. Para uma politica de leitura publica. 
2° congresso nacional de biblioteca^rios arquivistas 
e documentalistas, 19 8 7. p.521-528. 
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d'une bibliotheque municipale de type 3. 

-Les bibliotheques en developpement: destinees a 

faire connaitre au public 1'interet des bibliotheques 

et a entamer un embryon de fidelisation, il s'est ra-

pidement avere que les surfaces reservees a chaque sec-

tion etant trop exigues, les lecteurs ne peuvent qu' 

etre limites en nombre mais aussi dans leur perception 

qualitative de 1'espace et du role de la bibliotheque. 

Ce point negatif ne l'est pourtant pas aux yeux de cer-

tains elus qui estiment que ces equipements sont suffi-

sants et retardent chaque jour le commencement des tra-

vaux de la nouvelle bibliotheque, prevue dans le contrat 

De plus, le projet 1986 prevoyait pour ces biblio-

theques en developpement un appui venant des bibliothe-

ques municipales du reseau afin de permettre une meil-

leure efficacite des services des bibliotheques satel-

lites. Mais celles-ci, beaucoup plus petites, sont mises 

en place plus rapidement et fonctionnent avant la fin 

des travaux des BM1 et BM2. Face a ces difficultes, les 

BD ont ete jugees comme des options peu realistes et peu 

efficaces: 1'IPLL a decide d'abandonner ce type d'equi-

pements. Bien entendu, les municipalites ayant signe 

un contrat pour 1'installation d'une bibliotheque en 

developpement continuent a etre appuyees, meme si celle-

ci n'est pas encore en fonctionnement. Ainsi la BD de 

Palmela (Estremadure) sera inauguree au mois d'octobre 

ou novembre 1990. Comme tous les equipements de ce type, 

cette bibliotheque comprend les conditions minimales 

pour repondre aux objectifs de la lecture publique. 

Bien que 1 *amenagement interieur soit esthetique, 1* 

exiguite des locaux est tout a fait frappante. 
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-Les bibliotheques municipales de type 3: ce progamme 

s'adresse aux municipalites dont la population est su-

perieure a 50 000 habitants car 1'experience a revele 

que les BM2 etaient insuffisantes pour une telle popu-

lation. Ces etablissements doivent posseder, en plus 

des services communs a toutes les bibliotheques du re-

seau, un atelier d'expression en section jeunesse et 

un depot de diffusion destine a la desserte des annexes. 

(1) Contrairement au projet de 1986, le plan d'appui 

est plus precis quant a cette structure. Le plan d'implan-

tation des annexes est exige lors de la presentation 

des candidatures en 1990 et 1991 pour les BM3. La su-

perficie des depots de diffusion proposee dans le pro— 

gramme de 1'IPLL permet 1'existence de trois annexes. 

Les reajustements seront etudies par la suite cas par 

cas. 

Le plan d * appui redige en 1989 affirme que: "nao 

se estabelece um programa-tipo para os anexos, uma vez 
/ ^ 

que o seu numero e as suas dimensoes variarao muito 

consoante as particularidades locais (distribugao demo-

grafica, rede viaria, acessibilidade , etc ( 2 ) 

Cependant, chaque annexe devra comprendre une section 

adulte, une section enfant, une petit espace pour 1' 

ecoute et le visionnement des audio-visuels, un cabinet 

de travail, et dans la mesure du possible une zone qui 

remplisse les fonctions de hall d1entree.(3) 

1 / voir annexe p . 1 07 

2/ Trad. : "Les annexes ne donnent pas lieu a un programme 
tyPe, etant donne que leur nombre et leur superficie 
varieront beaucoup selon les particularites de chaque 
localite (repartition demographique, accessibilite... )" 
in G0RD0, AP. , P0RTILHEIR0, J. A rede de bibliotecas 
de leitura publica: constrsao/recuperagao. 3° congresso 
nacional de bib1iotecarios arquivistas e documentalistas 
1 990, v o1. 1 

3/ Les divers services des bibliotheques sont etudies 
dans le prochain paragraphe. 
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Par ailleurs, les bibliotheques municipales 1 et 2 

ont fait 1'objet de legers reajustements. Ceux-ci con-

cernent essentiellement la section audio-visuelle qui 

voit sa superficie croitre. En effet, ce secteur est 

une grande nouveaute dans les bibliotheques portugaises 

et la place necessaire avait ete difficilement evaluable. 

Si la salle reservee a ce type de support s'agrandit 

(BM1: 20 m2 en 1986, 70 en 1989; BM2: 30 m2 en 1986, 80 

en 1989), le nombre de places assises reste le meme pour 

les BM1 (10) et baisse pour les BM2 (il passe de 15 a 12). 

Ce changement a pour but non seulement d'assurer le con-

fort du public, mais aussi de mettre a sa disposition 

plus de titres puisque le fonds prevu en 1986 pour les 

BM1 est de 750 et s'eleve en 1989 a 1250, les BM2 riches 

de 2000 titres en 1986 doivent en comprendre 3000 en 1989. 

(1) Cette augmentation revele 1'importance que la lecture 

publique portugaise compte accorder aux audio-visuels. 

Au-dela de ce programme-type, le nouveau projet an-

nonce la possibilite de creer de nouvelles aires d'acti-

vite a condition qu'elles ne signifient pas la reduction 

des zones prevues par 1'IPLL comme etant necessaires a 

la lecture publique (2). L'ajout d'une salle devra re-

pondre a des exigences dues aux caracteristiques des 

fonds ou aux besoins des populations locales. L'augmen-

tation de la superficie totale ne devra pas etre supe-

rieure a 30% pour les BM3, et a 20% pour les BM1 et BM2. 

1989 est aussi 1'annee du reel lancement du projet 

bibliopolis. En effet, le plan de developpement de 1986 

admettait que les grands centres urbains (Coimbra, Porto, 

Lisbonne) requeraient une intervention specifique. 

1/ voir annexes p.105 et 106 

2/ P0RTUGAL. INSTITUT0 P0RTUGUES D0 LIVR0 E DA LEITURA. 
Programa de apoio as bibliotecas municipais. [Lisbonne]: 
secretaria de estado da cultura, 19 8 9. 
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Coimbra, ville universitaire de la region centre 

du pays, comprend une bilbiotheque municipale dont 

les sections sont reparties dans trois batiments dif-

ferents. Dans un immeuble ou la mairie organise diverses 

expositions, nous trouvons la salle enfants (elle existe 

depuis 1988), qui repond dans la mesure de ses moyens 

aux ambitions de la lecture publique, ainsi que la sec-

tion reservee aux deficients visuels. Cette derniere 

contient 450 titres: si cela est encore peu, son exis-

tence est neammoins louable et appreciable. 

La bibliotheque principale est situee a quelques 

metres de la et est constituee d'une section adultes 

(consultation sur place) et d1une section de pret a 

domicile, ainsi que des services internes et des depots. 

La bibliotheque de Coimbra regoit le depot legal et 

elle a une fonction de conservation importante et ap-

preciee par le bibli othecaire responsable. Installee 

depuis 1923, la bi]^t/^otheque croule sous le poids de 

ses collections -seuls les ouvrages irrecuperables sont 

jetes- malgre 1'existence d'une annexe proche de la 

bibliotheque, qui regoit les periodiques "perimes" (la 

bibliotheque principale garde ces documents pendant 

quinze jours apres leur parution). Les locaux ne sont 

plus adaptes: leur exiguite oblige a 1'entassement des 

fonds dans des cartons, et leur lecture est de cette 

fagon rendue impossible; 1'aspect sombre et vetuste 

des batiments n'est pas engageant. Cette situation dif-

ficile avait donne lieu il y a quinze ans a un projet 

de construction d'un equipement plus approprie, mais 

pour des raisons politiques et financieres, les travaux 

n'ont pas abouti. 

A Porto, la bibliotheque est installee dans un im-

meuble ancien mais plutSt agreable. Les espaces sont 



-59-

beaucoup plus importants, le cadre est clair, et la 

presence d'une cour interieure fleurie contribuent a 

rendre 1'etablissement plus avenant. La bibliotheque 

de Porto est solidement implantee au regard de la po-

pulation -n otamment estudiantine- qui peut avoir acces 

aux documents jusqu'a 23 heures. Elle a aussi une mis-

sion de conservation importante puisqu'elle beneficie 

du depot legal et qu'elle possede des livres anciens, 

rares et precieux. De plus, elle a constitue une bi-

bliotheque sonore qui est la plus importante du pays. 

Le fonctionnement interne est assure de fagon precise 

et rigoureuse. Neammoins, comme toutes les bilbiothe-

ques portugaises, celle-ci connait des difficultes 

pour faire face aux adaptations necessaires a 11evo-

lution des temps. II n'y existe pas de section enfants, 

la salle de travail comporte encore d * immenses rayon-

nages fermes... 

II semblait donc urgent de doter ces grandes villes 

d'equipements adequats a leurs fonctions. L'IPLL a donc 

apporte pour 1'instant un soutien a 1'acquisition d' 

equipement. Quant a Lisbonne, depourvue de bibliotheque 

municipale,le projet est la construction d'une biblio-

theque centrale. 

Notons qu'au depart, la ville de Braga (Minho) -qui 

connait un grand essor economique et demographique— 

devait etre inseree dans le projet, qui s1avere pour 

le moment assez flou. Cependant, la bibliotheque (di-

rigee par Henrique Barreto Nunes et integree a 1'uni-

versite de Minho) a regu un fonds bibliographique des-

tine a la creation d'une section de pret a domicile 

et un appui pour ses activites d'animation. 

Toutes 

jet de 1 

et de 1 * 

ces nouvelles mesures viennent renforcer le pro-

986, notamment dans le domaine de la construction 

organisation de 1'espace des biliotheques. 
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B/ Architecture et amenagement de l'espace 

La conception de la lecture publique entraine une 

reflexion profonde de 1'organisation de 1'espace et 

de 1'architecture. Pour faire face a 1'inexperience 

des architectes dans ce domaine, et afin d'assurer 1' 

avenir des equipements et leur adaptation a cette nou-

velle "philosophie" des bibliotheques, 1'IPLL informe 

les municipalites des lignes essentielles a suivre. 

Vera Silva (1) a d'ailleurs redige un livre concer-

nant ce probleme et qui met en evidence toutes les 

donnees dont i1 faut tenir compte pour mener a bien 

le projet.(2) 

Avant d'envisager la construction du batiment, il 

faut bien entendu choisir son emplacement. La locali-

sation est determinante pour la "reussite" de la bibli-

otheque, le batiment doit donc se trouver dans un lieu 

propice a sa frequentation, c'est-a-dire facilement 

accessible, bien connu de la population de la ville... 

La relation avec 1'environnement dans lequel il se si-

tue est extremement importante au niveau architectural 

et il faut veiller a ce qu'il s'insere harmonieusement 

dans son cadre urbain tout en gardant une image speci-

fique, symbolique, qui lui assure une bonne identifi-

cation. "E importante a imagem arquitectonica que ele 

projecta de si mesmo enquanto edifxcio publico com uma 

1/ Vera Silva est 1a bibliothecaire responsable de 1a 
bibliotheque de Seixal (Estremadure). 

2/ SILVA, V. Como fazer o programa para a construgao 
de uma biblioteca publica municipal. Lisboa: Instituto 
Portugues do Li vro e d"a Leitura , i~987 . 
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fungao especifica, sem duvida relevante para a Comuni-

dade, [...]" (1) 

Bien que 1'objectif principal de la mise en place 

du reseau de lecture soit de doter tout le pays de bi-

bliotheques pour tous, il ne s'agit pas de construire 

le plus rapidement possible des equipements non refle-

chis et desagreables. L'ambition ne se situe pas non 

plus a 1'autre extremite, meme si la corde de 1'orgueil 

local, regional ou national vibre pour des fondations 

prestigieuses. L'IPLL tient compte de ces deux alter-

natives pour reussir 1'harmonie urbaine et 1'efficacite 

de la bibliotheque. Mais il va sans dire que certaines 

municipalites recherchent, malgre leur sincere interet 

pour la lecture publique, un prestige certain grace a 

la construction d'une magnifique bibliotheque. II est 

inevitable que les elus, les professionnels et... la 

population s'enorgueillissent d'une architecture gran-

diose, esthetique et originale, mais pour cela les mai-

ries doivent etre aptes a fournir les moyens necessaires. 

Au Portugal, rares sont les "concelhos" qui peuvent mi-

ser sur des edifices immenses pour des raisons finan-

cieres. Mais cela ne correspondrait plus reellement a 

la volonte de developper la culture pour tous qui a 

anime la creation du reseau. C'est surtout sur le re-

gistre de 1'imagination et de 1'harmonie que jouent les 

bibliotheques portugaises. 

A Seixal la future bibliotheque dessine, au bord du 

Tage, un livre ouvert invitant la population a entrer 

dans le monde magique de la lecture. La fagade exte-

rieure est deja une invitation a 1'evasion et les jardins 

1/ Trad.: "L'image architecturale qu'il donne de lui-
meme en tant qu'edifice public ayant une fonction spe-
cifique est importante, et sans aucun doute avantageuse 
pour 1a communaute, [...]". in PORTUGAL. INSTITUTO DO 
LIVRO E DA LEITURA. Programa de apoio as bibliotecas 
municipais. [Lisbonne]: secretaria de estado da cultura, 
1989. p6 
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prevus autour de la bibliotheque renforcent 1'atmosphere 

de calme et de bien-etre que le batiment souhaite offrir 

(1). Les ilots de verdure sont tres apprecies au Por-

tugal, et dans la mesure du possible, toutes les bibli-

otheques comporte un espace ouvert, fleuri, un lieu de 

detente. La bibliotheque de Barreiro deja en fonction-

nement a engage les travaux d1un agrandissement, et bien 

que situee en plein coeur d'un immeuble -ayant une toute 

autre fonction- a reussi a amenager des cours interieures 

ou 11on peut se retirer. Barreiro (Estremadure—Grande 

Lisbonne) est la premiere municipalite a avoir construit 

une bibliotheque qui repond aux caracteristiques de la 

lecture publique. La tradition sociale qui anime la mai-

rie a pousse les elus municipaux a fonder un equipement 

moderne, clair, agreable, bien qu'encore assez petit e-

tant donne 1'investissememnt financier que cela exige. 

La bibliotheque inauguree en 1985 comprend une salle de 

references, une salle d'exposition, une section jeunesse, 

un coin confortable pour la lecture des journaux et des 

periodiques ainsi qu'une salle polyvalente destinee a 

des conferences, des animations... Elle pratique le pret 

a domicile et les ouvrages sont en libre-acces. Ville 

industrielle, ouvriere, Barreiro ne colncide pas avec 

les edifices "tape-a—1'oeil". L'ambition de ses elus 

est de permettre a tous ses habitants de s'instruire, 

de s'informer. Le projet de la bibliotheque, bien que 

classique, se distingue par sa simplicite efficace et 

agreable. 

/ 

A Povoa de Varzim, station balneaire elegante et 

moderne du nord du Portugal (28 000 habitants environ), 

la "umcipalite a opte pour un edifice a l»eshetique 

1/ voir annexe p.112 
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comtemporaine en total accord avec la conception 

architecturale de la ville. L'originalite et la 

beaute du batiment ont permis a 1'architecte J.J 

Silva Garcia, de remporter le premier prix du 

concours national " 0 tempo da arquitectura " de 

1989- Devant la bibliotheque se trouve la "fachada 

do Orfeon" - construction inachevee en granit, 

datant de 1920 -, chere a la cite qui souhaitait 

la replacer dans un cadre lui permettant un e 

reintegration dans 1 1image urbaine de Povoa de 

Varzim.(1) Le choc du mod erne et de 1'ancien est 

une maniere de " mar car o nosso tempo criando um 

edifxcio funcional e estet icamente ajustado as 

nossas exigencias, para r esolver o programa de 

uma biblioteca, e fa ze-lo conviver com um es til-

hago do passado, de valor afectivo ".(2) 

Si 1'equipement naissant d'une construction 

totale ou d'un agrandissement doit respecter les 

structures de son environnement, ces conditions 

se revelent encore plus necessaires lorsque la 

nouvelle bibliotheque est realisee dans un bati-

ment deja existant. Les membres de 1' Institut 

Portugais du Livre et de la Lecture insistent bien 

sur ce point a 1'intention des futurs candidats: 

" A instalagao da biblioteca em edifxcio ja exis-

tente so e aceitavel se este se adequar as exigen-

1 / voir annexe p.111 

2/ Trad.: "marquer notre temps par 1a creation d'un 
edifice fonctionnel et esthetiquement en accord avec 
les exigences d'un programme de bibliotheque et 1e 
faire vivre avec un vestige du passe ayant une reelle 
valeur affective." Manuel Lopes, bibliothecaire de 
Povoa de Varzim. 
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cias de areas e de funcionamento constantes do 

presente documento e tendo em conta o seu interesse 

patrimonial, a sua localizagao e a sua capacidade 

de atragsLO. " ( 1 ) 

Restaurer de vieux batiments desaffectes n'est 

pas une entreprise facile car il faut creer de nou-

veaux espaces lies a un fonctionnement different. 

De plus, cette option demande de lourds moyens finan— 

ciers, mais elle correspond sans doute a une volonte 

de mise en valeur du patrimoine architectural. 

Nous avons visite a Ansiao (region Centre) une 

bibliotheque de ce type. Ansiao est une ville calme, 

siege d'une municipalite d'environ 175 km2 comprenant 

huit "freguesias" et une population totale de 18 000 

habitants. Le " concelho " ne possedait pas de bib— 

liotheque et la propositon de 1'IPLL a ete accueil-

lie avec enthousiasme. C'est en plein coeur de la 

ville, dans une ancienne halle, que 1'on a installe 

la bibliotheque. Celle—ci se trouve parfaitement 

integree dans son environnement tout en gardant sa 

particularite. II va sans dire que dans une telle 

petite ville, un batiment moderne detruirait 1'har-

monie du tissu urbain et choquerait sans doute les 

habitants. L'adoption de 1'edifice par la population 

peut se jouer au plan architectural, surtout si 

celle-ci n'est pas une adepte de la bibliotheque. 

La fantaisie est plus facile si 1'on se trouve dans 

une ville plus heteroclite. 

1/ "L'installation d'une bibliotheque dans un edifice 
deja existant n'est acceptable que dans la mesure ou 
elle repond aux exigences des zones de fonctionnement 
definies dans le present document et tient compte de 
1'interet patrimonial, de la localisation et de la 
capacite d'attraction." in PORTUGAL. INSTITUTO D0 LIVRO 
E DA LEITURA. Programa de apoio as bibliotecas muni-
cipais. [Lisboa]:secretaria de estado da cultura, 1 989 . p . 6 
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A Esposende, station balneaire du nord du Portugal 

(Minho), 1'originalite est a 1'honneur. Le docteur Neiva 

bibliothecaire, et actuellement elu de la culture, a 

choisi une bibliotheque tenant a la fois de la restau-

ration et de la construction moderne. En effet, la mu-

nicipalite a recupere un immeuble du XVIeme siecle dont 

on garde 1'essentiel de 1'architecture (seules les di-

visions interieures sont changees pour repondre aux 

exigences de la lecture publique) et la bibliotheque 

est agrandie par une partie moderne. Ce mariage du pa-

trimoine et de la modernite peut paraitre etonnant, 

mais 1'effet produit est interessant. Au niveau sym-

bolique, nous pouvons y decouvrir 1'ouverture sur la 

vie (baies vitees), 1'harmonie avec 1'epoque dans la-

quelle la bibliotheque se situe, et la richesse du passe, 

Nous n1avons malheureusement pas de photo de cet edi-

fice, encore en construction comme la majorite des ba-

timents visites puisque le reseau n'a debute que depuis 

trois ans. 

La bibliotheque publique, qu'elle soit une construc-

tion totale, un agrandissememnt ou bien une recuperation 

d'edifice deja existant, doit repondre aux exigences 

des fonctions de la lecture publique. Celles-ci sont 

signalees dans les divers programmes que 1'IPLL a fait 

parvenir aux municipalites. Si les directives sont don-

nees, la personnalite, les desirs et la perception de 

la bibliotheque par le bibliothecaire et par 1'archi-

tecte permettent de remedier a 1'uniformite du projet. 

Les propositions d'organisation de 1'espace, 1'imagi-

nation des personnes responsables sont les bienvenues 

a partir du moment ou les services necessaires a la 

lecture publique s<">nt respectes. 
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Les bibliotheques doivent donc comprendre (1): 

-Un hall d'entree: celui-ci doit etablir la rela-

tion entre 1'interieur et 1'exterieur du batiment et 

doit deboucher sur toufces les zones d1activite. C'est 

un lieu d'accueil, d'information et d'orientation des 

usagers, ou 11on trouve la banque d'accueil et de pret, 

des panneaux d'information (reglement de la bibliotheque, 

nouvelles acquisitions, activites culturelles...) II 

doit etre construit comme une cour interieure tridi-

mensionnelle afin de permettre une lecture claire et 

simple du fonctionnement de la bibliotheque. II est 

possible d'y inclure un coin de lecture informelle 

(disposition de fauteuils et tables basses), un tele-

phone public, et d'y organiser des expositions. 

-Une section adultes: elle doit comprendre trois 

aires -le pret, la lecture de periodiques et la salle 

de references. Ces activites extremement liees ne doi-

vent pas etre obligatoirement separees par des espaces 

clos. Un seul espace divise par la disposition du mo-

bilier est tout a fait possible, ce qui est souvent le 

cas par ailleurs. Les espaces ouverts sont apprecies 

dans une meme section, en revanche ils sont juges ina-

daptes si nous avons affaire a plusieurs services (a-

dultes, enfants, audio-visuel...) car cela peut entrai-

ner des genes considerables pour les lecteurs. 

-La zone des periodiques, etant donnee la speci-

ficite des documents, doit etre individualisee. Elle 

peut etre situee a 1'entree de la section, etablissant 

ainsi une liaison entre celle-ci et le hall d1entree. 

1/ Les donnees qui suivent sont extraites de 1'article 
de GORDO, AP., PORTILHEIRO, J. A rede de bibliotecas 
de leitura publica: construgao/recuperagao. 3° congresso 
nacional de bibliotecarios arquivistas e documentalistas, 
1 990, v o1. 1 . 
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Le pret est en libre-acces et la classification des 

livres est la classification decimale universelle. 

La consultation locale est prevue pour les oeuvres 

de reference (dictionnaires, encyclopedies, annuaires) 

et celles qui sont exclues du pret a domicile (ouvrages 

anciens ou rares); cela necessite donc une bonne liai-

son entre le depot et la salle de references. Dans les 

grandes bibliotheques, il est possible de creer une 

zone de travail et d'etudes fermee pour une lecture 

plus attentive et la consultation des documents rares, 

precieux, ou celle des fonds speciaux. Cette salle s' 

ajoute a celle de la consultation sur place. 

-Une section jeunesse: elle doit etre independante 

de la section adultes mais integree dans le meme bati-

ment. Cette association est preferable pour les motifs 

suivants: 

permettre 1'utilisation con joint e des deux 

services par 1'ensemble du publi c: ecoliers 

exploitant les ressourc es d e la section a-

dultes (dictionnaires, doss iers de presse) , 

parents s'interessant a la litte rature pour 

enfants, adolescents. 

+ faciliter le passage de la section des en-

fants a celle des adultes; 

+ attirer le public des adultes, inciter a 

frequenter la bibliotheque a 1'exemple des 

enfants." (1) 

1/ BISBROUCK, MF. La bibliotheque dans la ville: Conce-
voir-Construire-Equiper. Paris: Le Moniteur, 1984. p.71-72. 
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Cette section comporte deux aires d'activite dis-

tinctes: 1'une concerne la diffusion (pret, consulta-

tion locale), 1'autre est consacree a 1'animation (heure 

du conte,...)(1 *atelier d'expression est reserve aux 

bibliotheques municipales de type 3)-

Le pret et la consultation sur place doivent etre 

organises en deux zones differenciees par 1'age des 

usagers. Les jeunes de 9 a 13/14 ans doivent beneficier 

d'un espace de travail et lecture plus calme que celui 

des plus petits. Tout comme la section adultes, ces 

aires comportent un poste pour 1'orientation du public 

et des presentoirs pour les nouveautes. 

La salle d'heure du cohte doit etre insonorisee, 

etant en liaison directe avec le reste de la section. 

Dans certaines bibliotheques de type 1, 1'exiguite des 

locaux ne permet pas un bon isolement, il est donc 

conseille d'utiliser des paravents pour realiser un 

espace separe. Quant a 1'atelier d1expression, il doit 

etre equipe d'une grande table ou de bureaux, d'une 

salle de bains et de placards pour ranger le materiel 

(peinture, feuilles,_colle...). Bien que representant 

un espace clos, il doit etre relie a la section infan-

tile. L'atelier d'expression peut etre inclus dans une 

BM1 ou une BM2, a partir du moment ou il n'empiete pas 

sur la superficie des autres services. 

-Une section audio-visuelle: destinee au pret, a 

1'ecoute et au visionnement individuel; elle doit etre 

subdivisee dans la mesure du possible en deux zones 

distinctes: la phonoteque (disques, compact-disques 

de preference, cassettes) et un espace pour les docu-

ments audio-visuels (cassettes, video-cassettes, dia-

positives). Si le public n'a pas un libre-acces aux 

fonds, ceux-ci doivent neammoins figurer sur des pre-
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sentoirs adaptes a chaque type de document. Une banque 

d'accueil separe les deux espaces, et le responsable 

de la section est charge de fournir les documents et 

les appareils de lecture aux usagers. Cette salle doit 

etre insonorisee, et la lumiere adaptee aux exigences 

du visionnement. 

-Une salle polyvalente: celle-ci est un lieu d' 

activites variees (debats, conferences, rencontres de 

lecteurs...mais aussi projections et auditions collec-

tives, ce qui necessite une articulation directe avec 

la section audio-visuelle) dont le denominateur commun 

est 1'animation de la bibiiotheque, qui assure la di-

vulgation de ses fonds et son insertion dans la com-

munaute. De par la diversite de ses fonctions, cette 

salle requiert une tres grande flexibilite au niveau 

des divisions mais aussi du mobilier. La salle poly-

valente se veut un espace autonome, sa conception doit 

donc assurer une entree independante des horaires d' 

ouverture de 1'etablissement.il est donc egalement ne-

cessaire de prevoir un acces aux vestiaires sans passer 

par la bibliotheque. 

-Les services internes: reserves au personnel, 

leur integration dans la bibliotheque doit etre congue 

de fagon a realiser une separation totale entre le 

circuit des utilisateurs et le circuit interne des do-

cuments (entree du service, zones de manutention et 

du traitement technique de 1'information, depots). Le 

services internes se composent: 

+ d'une entree de service qui doit permettre 

1'entree des vehicules apportant les docu-

ments; 



-70-

+ d'une zone de reception et manutention des 

fonds; 

+ des cabinets de travail dont la superficie 

ne doit pas etre inferieure a 15 m2. Leur 

nombre varie en fonction du type de biblio-

theque et de 1'importance du personnel. Tou-

tes les bibliotheques sont equipees d'un bu-

reau individuel destine au bibliothecaire res-

ponsable de 1'etablissement. La discussion 

etant necessaire au bon fonctionnement des 

lieux, il est aussi prevu que celle-ci soit 

dotee d'une salle de reunion. Dans le cas des 

petites bibliotheques, il est possible d'ame-

nager dans le bureau du bibliothecaire une 

zone a cet effet. 

+ B'une salle du personnel: element indispen-

sable a la bilbiotheque, elle represente un 

gain de temps pour les employes et la possi-

bilite de ne pas trop depenser pour les repas. 

(1) Elle doit donc etre equipee d'un evier, 

d'une plaque electrique, d1un refrigerateur, 

d'une table et de chaises. Salle de detente 

elle permet aussi "d'etablir des echanges a-

micaux qui ameliorent la vie de la bibliothe-

que."(2) 

1/ GASCUEL, J. Un espace pour le livre: guide a l'in-
tention de tous ceux qui creent, amenagent et renovent 
une bibliotheque. [Paris]: Cercle de la librairie, 1984. 
p.180. 

2/ Ibid. p.180. 
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+ Des depotsII existe deux types de depots, 

11un est destine a la conservation, 1'autre 

a la diffusion. Les premiers contiennent les 

fonds anciens, rares ou precieux, les micro-

films... Pour que la conservation soit par-

faite, ils doivent etre pourvus d'une lumiere 

adaptee (artificielle), d'une temperature al-

lant de 16 a 18°C, et de 45 a 60% d'humidite re-

lative. Des mesures contre le vol et 1'incen-

die sont imperatives. Les depots de diffusion 

concernent les documents destines aux annexes; 

pour cette raison, ils se trouvent pres de 1' 

entree de service et de la zone de reception 

et manutention. 

Face a la diversite des services, il est essen t iel 

de veiller a ce que la circulation du public, des docu 

ments et du personnel soit simple et rationnelle. 11 

importe donc d1eviter les denivellements au sein de la 

bibliotheque . 11 faut, de plus, tenir compte de 1 ' uti-

lisation des "chariots " (transport des documents) , EiU 

niveau de la largeur d es portes et des espaces en tr e 

les rayonnag es. Si 1'e difice est construit sur pl u— 

sieurs etage s, il doit bien evidemment comporter des 

monte-charge s ou des a scenseurs. La facilite d'ac ces 

et de circul ation des personnes handicapees est aussi 

un parametre primordial dont doit tenir compte la 

programmation de ces equipements (ascenseurs, espaces 

d'entrees larges...). 

L'architecture et 1'organisation de 1•espace sont 

decisifs pour que la bibliotheque offre une image po-

sitive, attrayante. Pendant trop longtemps on avait 

oublie ou neglige le cadre, le decor de ces equipements 
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alors qu'ils representent un atout indeniable pour la 

frequentation de la bibliotheque. Le public doit s'y 

sentir a 1'aise, et pour que son bien-etre soit total 

(ou peu s'en faut), le mobilier a un role a jouer. 

Ce dernier doit etre adapte aux differentes options 

proposees par 1'etablissement: sieges, tables basses 

pour la lecture des journaux, meubles pour enfants, 

podiums pour 1'heure du conte, rayonnages permettant 

un acces aise de la part du lecteur et n'abimant pas 

les fonds. 

Le type de materiau et les couleurs des meubles doi-

s1harmoniser avec 11architecture et le decor de la bi-

bliotheque. 

Ces principes chers a 1'optique de la lecture publi-

que ne sont cependant pas facilement realisables au 

Portugal. En effet, la situation des bibliotheques du 

pays n'avait jamais incite la production d'un mobilier 

specifique a ce genre d'etablissement. L'acquisition 

de 1'equipement s'effectuait chez des fournisseurs de 

meubles de bureaux essentiellement. Depuis peu, le mar-

che portugais connait une evolution dans ce domaine: 

quelques firmes, luso—frangaises notamment, s'instal— 

lent dans le pays. C'est 1e cas de la societe Borgeaud 

qui propose du materiel d'un bon rapport qualite—prix. 

Celui-ci est tres apprecie par de nombreux profession— 

nels portugais: ainsi, la bibliotheque de Lousa (ville 

de la region centre), inauguree en juillet 1990, a-t-

elle opte pour les fournitures proposees par cette en-

treprise. Ce pas appreciable reste neammoins encore 

insuffisant car les choix sont restreints. 
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Malgre ces obstacles -qui devraient s1aplanir avec 

1'affirmation de la bibliotheque dans la societe- les 

batiments deja en fonctionnement ou encore inacheves 

apparaissent comme des lieux agreables, esthetiques, 

aptes a attirer 1'attention du public et a lui offrir 

les services qu'il en attend. Mais 1'attrait visuel ne 

suffit pas a fideliser la population, peu consciente 

du role de la bibliotheque. 
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C/ Un public a conqaerir 

La creation d1espaces attrayants et attractifs en 

relation avec la conception de la lecture publique n'est 

cependant pas suffisante pour amener les usagers a la 

bibliotheque. La meconnaissance dont celle-ci est 1' 

objet necessite une certaine "education" de la popula-

tion. La sensibilisation du public ne peut attendre la 

fin des travaux des equipements du reseau portugais car 

les changements de mentalite ne s'operent que tres len-

tement. Depuis quelques annees les bibliothecaires me-

nent des actions en faveur de la reconnaissance de la 

bilbiotheque en tant que pole de diffusion de la cul-

ture, de 1'information, de 1'instruction et de 11oc-

cupation des loisirs. A travers des expositions, des 

animations diverses, les professionnels amorcent "11 

apprentissage" du recours a la bibliotheque, dans les 

bibliotheques municipales installees avantla politi-

que nationale de lecture publique. L'imagination est 

au pouvoir pour fideliser le public. Ainsi les biblio-

thecaires de Beja ont-ils realise de nombreuses mani-

festations interpellant le gout du mystere, des enigmes 

a resoudre, des aventures, du reve si fort chez les 

enfants. Ces bases ont permis au personnel de mettre 

sur pied des jeux passionnants dont le but est la de-

couverte de la bibliotheque et de ses tresors. Des ac-

tivites de ce type sont realisees dans nombre de bi-

bliotheques portugaises; si elles ne*sont pas toujours 

en rapport etroit avec la lecture, elles jouent neammoins 
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sur le plan de la creativite, de la participation.(1) 

II en existe bien sur de plus classiques, comme les 

rencontres avec des auteurs connus... S'il est claire-

ment affirme que la bibliotheque publique doit servir les 

personnes de tous les milieux, de tout niveau intel-

lectuel, de tous ages, il est certain qu'elle est en-

core frequentee principalement par des etudiants et 

des personnes agees, qui ne viennent sans doute pas de 

milieux defavorises, car la lecture et la frequentation 

des bibliotheques y est encore tres faible. Mais on ne 

defait pas aussi facilement qu'on le souhaiterait des 

habitudes fortement ancrees, et le public le plus re-

ceptif est bien entendu celui des enfants. La majorite 

des animations qui sont proposees les concerne en pre-

mier chef et on espere que grace a eux les adultes vien-

dront plus nombreux a la bibliotheque. II est vrai que 

les parents accompagnent les enfants lors de ces acti-

vites et qu'ils peuvent ainsi apprecier les differentes 

options de ces etablissements. 
* * 

Le docteur Neiva, bibliothecaire de Esposende, es-

time qu'il faut surtout miser sur la jeunesse pour re— 

tablir une image positive de la bibliotheque, et l'in-

tegrer a la vie de la societe. En prenant le "probleme" 

a la base, on assure pour les generations suivantes la 

reconnaissance de la bilbiotheque. Le ̂ docteur" Neiva a 

d'ailleurs reussi a fideliser le public d'enfants qui 

venaient dans 1'etablissement dont il etait responsable. 

Aujourd'hui, ce sont des adolescent et leur frequenta-

tion est reguliere. 

Le travail avec les ecoles est aussi un moyen de 

faire connaltre la bibliotheque et ses ressources. II 

existe une grande collaboration entre ces deux types 

d*etablissements au Portugal, et 1'on cherche a l'am-

1/ voir annexe p.109 
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plifier car les ecoles manquent de fonds pour achete*" 

des livres et pour offrir aux eleves la possibilite d' 

acqiiSrir une instruction et une culture plus riches, 

plus approfondies. La participation est a double sens: 

ainsi, certains professeurs et lyceens ont realise une 

exposition et une conference sur "0 Estado Novo" dans 

la bibliotheque de Barreiro, avec 1'aide bien sur du 

personnel de cetle-ci. 

Si les enfants et les adolescents occupent une place 

importante au niveau de la fidelisation du public, les 

adultes ne sont pas pour autant negliges. A Povoa de 

Varzim, le bibliothecaire "docteur* Manuel Lopes organise 

desiexpositions originales et interessantes sur des 

themes aussi bien 1itteraires qu'en rapport avec le 

quotidien, les realites de la ville. Le public est in-

forme par des tracts, des brochures des differents ser-

vices de la bibliotheque, des collections qu'elle pos-

sede, des conferences et des animations qu'elle tient. 

Mais cela ne suffit pas toujours a attiser la curio-

site, alors dans certains etablissements, il a ete de-

cide que "si les usagers ne venaient pas a la.biblio-

theque, la bibliotheque irait aux usagers". Ainsi, a 

Famalicao (nord du pays -Minho- la bibliotheque est ju-

melee avec celle de Givors, dans le Rhone, en France) 

organise-t-on des bibliotheques dans les jardins publics.(1) 

La bibliotheque de Barreiro projette d'installer des 

kiosques,sur les plages de la-ville ou 1'on trouverait 

des lectures de detente. 

Afin de repondre pleinement a son objectif de culture 

pour tous, le projet de lecture publique n'a pas oublie 

les handicapes. Nous avons vu que le plan de construc-

tion des bibliotheques est adapte aux besoins de ceux 

1/ voir annexe p.108 
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dont les forces motrices sont deficientes. 

L'autre point qui preoccupait les responsables du 

programme concernait les personnes atteintes de cecite. 

L'IPLL a donc cree le programme PALESE (Programa de 

Apoio a Leitura em Suportes Especiais -Programme d'ap-

pui a la Lecture sur Supports Speciaux). L'idee est di-

rectement influencee par la grande experience de la 

bibliotheque publique de Porto dans ce domaine. Les 

1 200 titres enregistres que celle-ci possede vont 

etre accessibles a toutes les bibliotheques interessees 

grace a un protocole d1accord signe avec le Secretariat 

d1Etat a la Culture. Dans ce but, 1'Institut Portugais 

du Livre et de la Lecture a soutenu la publication d' 

une edition integrale du catalogue des enregistrements 

et qui sera actualise annuellement. La Bibliotheque Na-

tionale s'occupe de la production et de la distribution 

du livre en braille . 

Toutes ces actions montrent bien que la bibliotheque 

est avant tout faite pour satisfaire les besoins et les 

desirs du public. Pour que ce dernier puisse profiter 

au mieux de ses services, il est necessaire de tenir 

compte d'un parametre extremement important dans la so-

ciete moderne: J,es horaires. Ceux-ci bien sur obeis-

sent a diverses contraintes: le nombre de personnel, 

les couts que cela engage... Dans la mesure du possible, 

les bibliotheques portugaises souhaitent des horaires 

d'ouverture larges. Mais la nouveaute du projet, 1 *im-

pact encore faible sur la population et la meconnais-

sance des usagers ne permettent pas de regler ce pro-

bleme actuellement. 

Malgre tous ces efforts, 1'acces de toutes les ca-

tegories de la population n'est pas realise, car il 
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existe un probleme crucial au Portugal: le taux eleve 

d'analphabetisme et d1illetrisme. Si les audio-visuels 

representent un palliatif a cette situation, ils ne 

sont malheureusement pas suffisants, car les personnes 

ne sachant pas ou peu lire sont ecartees d'office de 

1'acces aux informations contenues dans les livres, les 

journaux, les periodiques, qui representent la part la 

plus importante des services d'une bibliotheque. Mais 

ce probleme est delicat, et le role de la bibliotheque 

dans la lutte contre 1'analphabetisme et 1'illetrisme 

est encore sujet a polemique. Generalement, les profes-

sionnels portugais semblent etre favorables a 1'impli-

cation de la bibliotheque dans ce domaine, mais pour 

1'instant aucun projet n'a ete lance, le temps et les 

moyens ne 1'ayant pas encore permis... 
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CONCLUSION 

L'histoire des bibliotheques publiques portugaises nous 

revele que la legislation s'est toujours montree favorable 

a leur developpement. Certains gouvernements etaient reel-

lement animes d1une volonte de rendre ces equipements effi-

caces et accessibles a toute la population. La jeune Repub-

lique ,instauree en 1910, illustre bien cet etat d'esprit; 

mais dechiree par les luttes intestines elle ne reussit pas 

a mettre sur pied une organisation viable. les problemes 

qui affectent les bibliotheques municipales resultent es-

sentiellement de 1'absence d'une politique structuree qui 

definirait clairement les objectifs de ces etablissements 

et assurerait un encadrement effectif, apte a les realiser. 

Cette negligence est accentuee sous le regime salazariste: 

le dictateur n'aspirait pas a la democratisation du savoir, 

trop dangereuse, et les bibliotheques populaires furent 

delaissees au profit des bibliotheques <ie conservation et 

d'erudition. Malgre tout, ces dernieres n'ont pas bene-

ficie de soutien reel, car en depit de 1'interet affiche 

dans les decrets de l'epoque, ces structures ne represen— 

taient pas un atout strategique pour 1'Etat. 

La jeune democratie herite d'equipements vetustes, ina-

daptes aux besoins des usagers... Cette situation preoccu-

pante incite le gouvernement a mettre en oeuvre un programme 

precis d'appui aux bibliotheques municipales d'un reseau 

qui couvrirait fceut le pays. La conception des bibliotheques 

est bouleversee par 1'introduction d'une nouvelle notion: 

la lecture publique. Basee sur le droit de chacun a acceder 
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a la culture, ainsi que sur la satisfaction de ses utili-

sateurs, elle implique une redefinition de la construction, 

de 1'equipement, de 1'amenagement et du fonctionnement de 

ces etablissements. Pour assurer 1'efficacite des services 

elle doit tenir compte de divers parametres comme la qua-

lification du personnel, 1 *informatisation du reseau... 

De grands changements ont ete amorces depuis 1986 mais ils 

ne peuvent pour 1'instant, montrer la viabilite du projet. 

En effet, le manque de tradition des bibliotheques est si 

fort au Portugal que la principale difficulte est leur 

implantation solide dans la societe actuelle. II faut con-

vaincre les autorites centrales et locales du role qu1elles 

peuvent jouer dans le developpement economique et social 

du pays. Pour ce faire, 1'approbation du public est neces-

saire mais les mentalites evoluent tres lentement. 

Pour s'epanouir et prouver leur importance au sein de 

la communaute, les bibliotheques ont besoin de temps et 

de conditions favorables pour exercer leurs fonctions. 

Les imperatifs economiques du pays permettront-ils a ces 

equipements de s1affirmer? 
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ANNEXES 

-Bibliotheques municipales du Portugal, par districts: 

-Estimation chiffree des bibliotheques municipales 

-Evaluation des bibliotheques possedant: 
+ un personnel qualifie, 
+ le pret a domicile, 
+ plus de 20 000 volumes. 

-Programmes-types des bibliotheques etablis en 1986 

-Carte de la repartition des bibliotheques integrees au 
reseau 

-Programmes-types des bibliotheques etablis en 1989 

-La bibliotheque dans le jardin: V.N. de Famalicao 

-Animation dans les bibliotheques 

-Salle de references et hall d1accueil de la bibliotheq 
de Barreiro 

-Architecture exterieure de la bibliotheque de Barreiro 
et de Povoa de Varzim 

-Maquette de la bibliotheque de Seixal 
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BIBLIOTECAS MUNICIPAIS DO CONTINENTE^ POR DISTRITOS * 

DISTRITOS I CONCELHQS COM BIBLIOTECA MUNICIPAL j 
NQ 

CONC. 
POPULACAO N2 % TOTAL POPULACto % TOTAL 

AVEIRO 19 623.762 5 26,32 256.030 41,05 

BEJA 14 186.340 4 28,57 72.557 38,94 

BRACA 13 700.728 5 38,46 424.936 60,64 

BRAGANCA 12 181.386 3 25,00 59.757 32,94 

CAST. BRAIICO 11 232.419 3 27,27 147.617 63,51 

COIMBRA 17 442.885 4 23,53 231.256 52,22 

fiVORA 14 179.242 4 28,57 53.310 29,74 

FARO 16 322.866 4 25,00 135.111 41,85 

CUARDA 14 205.103 5 35,71 124.393 60,65 

LEIRIA 16 422.821 6 37,50 258.002 61 ,02 

LISBOA 15 2.061.627 8 53,33 1 .673.902 81,19 

PORTALECRE 15 140.609 8 53.33 102.397 72,82 

PORTO 17 1.550.806 T2 70,59 1.217.249 78,49 

SANTARfM 21 455.351 7 33,33 207.938 45,67 

SETUBAL 13 649.053 8 61 ,54 499.820 77,01 

V. DO CASTELO 10 253.525 5 50,00 179.168 70,67 j 

VILA REAL 14 264.879 1 7,14 47.058 17,77 

VISEU 24 420.766 5 20,83 152.750 36,30 

TOTAL 
NACIONAL 275 9.294.168 j 97 35,27 5.843.241 62,87 

* Censo de 1981 
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AVALIACAO DAS BIBLIOTECAS MUNICIPAIS * 
i 

CONCELHO DATA 
ABERTURA 

QUADRO 
PESSOAL 

FUNDOS 
GERAIS 

FUNDOS 
ESPECIAIS 

EMPRfiST. 
DOMIC. 

NOVAS 
INSTAL. 

AVALIAQA 

iGUEDA - 3 1 + + 2. 

c 
cn 
lu 

AB.OUCA 

AVEIRO 

FEIRA 

-

3 1 

- -

2 

S. JOAO MAD. 1961 4 - - - -

ALMODCVAR 1983 2 - - + — 

«c 
uj 
cq 

ALVITO • 

BEJA 1874 

5 

2 

i: 

3 

+ 

+ 

+ 3 

3 

MOURA 1968 3 - + + -

BARCELOS 189- 2 3 + — 3 

5? 
< 

ESPOSEMDE 

FAFE 

1984 

1982 

5 

3 

2 

1 

+ + 

+ 

4 

2 

GUIMARAES 1884 2 3 - - 2 

V. N. FAMALICAO 1911 2 3 - - 3 

< 

c 
< 
(X 
oa 

M. CAVALEIRO S 

MIRA2IDELA 

VILA FLOR 

1985 

1980 

1947 

3 

5 

1 

2 

3 

3 + 

+ 

+ 

+ 

+ 

2 

4 

2 

c 
y CASTELO BRANCO 191 1 3 - - + — 

a 
ca 

COVILHA - 3 3 - + 2 

cj FUNDAO - 2 2 - -

C0IM3RA 1923 5 5 + + 5 -

< 
ca 
S 

c 

FIG. FOZ 

LCUSA 

MI?.. CORVO 

1910 

1863 

4 

5 

1 

5 

3 

1 

+ 

+ 

+ 

+ 

+ 

+ a 

1 i 
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CONCELHO • DATA 
ABERTURA 

QUADRO 
PESSOAL 

FUNDOS 
GERAIS 

FUNDOS 
ESPECIAIS 

EMPREST. 
DOMIC. 

NOVAS 
INSTAL. 

AVALIAgjtO 

ESTREMDZ 1880 1 • 

1 
MONT. NOVO 1983 4 1 + - + 3 

VIANA AL. 1980 1 2 + + 2 

VILA VICOSA - 1 1 • + 1 

FARO 1902 3 3 
i 

- 3 

O PORTBtiLO 1942 5 2 + + 4 

u. SILVES 1982 3 1 • + 3 

TAVIRA 1894 3 1 - - 2 

GOUVEIA 1982 3 1 + + 3 

GUARDA 1880 2 2 - - 2 

1 
PINHEL 1938 1 2 - - 2 

SABDGAL 1981 3 2 - + 3 

SEIA 1978 3 1 - - 2 

ALCOBACA 1970 1 2 + - 2 

C. RAINHA 1960 3 3 + 3 

< 
QC 

LEIRIA 1955 5 3 + + 3 

3 M. GRANDE 1963 3 1 - + 2 

OBIDOS 1985 1 1 - + 1 

PENICHE 1979 3 1 + + 2 

AMADORA 1982 4 2 - + 3 

CASCAIS 1930 3 3 - + 3 

LISBOA 1931 5 5 + + 5 

G MAFRA 1943 3 1 + 2 

cz> 
M OEIRAS 1956 5 3 + + 4 

SINTRA - 3 4 + + 4 

TORRES VED. 1934 2 2 - + 2 

V. F. XIRA 1947 3 3 + + 3 
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CONCELHO DATA 
ABERTURA 

QUADRO 
PESSOAL 

FUNDOS 
GERAIS 

FUNDOS 
TSPECIAIS 

R-M?R£ST. 
DCMIC. 

NOVAS 
INSTAL. AVALIACAO \ 

CAMPO MAIOR 1953 2 1 + + 2 

CASTELO VIDE 1982 1 2 - + 2 

UJ 
6 

I 
CRATO 

ELVAS 

FRONTEIRA 

1980 

1880 

1983 

1 

4 

3 

1 

5 

2 + 

+ 

+ 

+ 

1 

4 

3 

NISA 1982 3 1 - + 3 

PONTE SOR 1959 1 1 - + 1 

PORTALEGRE 1925 3 2 + + 3 

AMARANTE 1982 2 2 + - + 2 

FELGUEIRAS - 3 1 - - 2 

M. CANAVEZES 1954 - - - - -

MATOSINHOS 1942 5 4 + + 4 

PACOS FERREIRA 1963 - - - - -

P PAREDES 1982 3 2 + + 2 

PENAFIEL 1917 2 3 - - 2 

PORTO 1833 5 5 + + + 5 

P0VOA VARZIM 1880 2 3 - - 3 

SANTO TIRSO 1952 , 3 , N + + 3 

VILA CONDE 1953 - - - - -

VILA N. GAIA 1933 5 4 + + + 5 

CARTAXO 1956 1 2 - + 2 

CHAMUSCA 1986 2 1 + - 2 

GOLEGA 1981 3 - - + -

5 
S 

MACAO 1941 2 1 + - 1 

< 
co 

RIO MAIOR 

SANTAR£M 

1981 

1880 

2 

3 

1 

+ 

+ 

+ + 

2 
I 

4 I 

TOMAR 1969 2 - + -

i 
3 

193" -
-
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CONCELHO DATA 
ABERTURA 

QUADRO 
PESSOAL 

FUNDOS 
GERAIS 

FUNDOS 
ESPECIAIS 

EMPR£ST. 
DOMIC. 

NOVAS 
INSTAL. AVALIACAOI 1 

ALCACER SAL 1985 3 1 + -

i 
3 

ALMADA 1977 5 3 + + 4 

BARREIRO 1964 5 3 + + + 4 

MONTIJO 1985 3 3 + + 3 
LU tn SEIXAL 1971 5 2 - + 3 

SESIMBRA - - 3 - - -

SETCBAL 1874 2 4 + + 3 

SINES 1978 3 1 - - + 2 

3 111 
A. VALDEVEZ 1973 2 1 + + 1 

£ C/J PAREDES COURA 1985 — + 
U 
8 PONTE BARCA 1982 - - - — + — 

< 
G PONTE LIMA 1722 2 3 - - 3 
> 

VIANA CASTELO 1912 3 3 + + 3 

5 <I 
> B 

CHAVES 1929 2 2 - - 2 

CINFAES 1976 - 1 - - -

S. PEDRO SUL 1983 2 1 - + 2 
Z3 UJ t/5 TABUAQO 1882 3 2 - + 2 
> VISEU 1864 2 4 + + 3 

VOUZELA 1985 - - - - -

* Esta avaliaclo foi realizada a partir dos dadosfornecidos pelas 97 biblioteeas 
incluidas no Guia das Biblioteoas Muniaipais, e valorizando os seguintes itens: 

a) data de abertura 
b) quadro de pessoal 
c) dimensao dos fundos gerais 
d) existlncia de fundos especiais 
e) pratica do emprestimo domiciliario 
f) novas instalaeoes 

Quanto a pessoal foram considerados os escaloes 

1- c/ pessoal indiferenciado 
2- c/ pessoal tecnico auxiliar 
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3- c/ pessoal tecnico auxiliar BAD 
4- c/ pessoal tecnico auxiliar BAD + licenciado 
5- c/ pessoal tecnico auxiliar BAD + bibliotecario 

Quanto a dinensao dos fundos gerais 

1- c/ menos de 5.000 v. 
2- de 5.000 a 10.000 v. 
3- de ia000 a 30.000 v. 
4- de 3(1000 a 60.000 v. 
5- mais de 60.000 v. 

!ntr«r«m tgualmente comofactores de ponderaeio, tendo-ie registado com o sinal . 
" c*!°? PMitivoBdepr.tic._do .mpristimo domiciliirio, . «i.tenci. de fundos ' 
ispeciais e de novas instalacoes e a data de abertura. 

Fos calculos foram consideradas as bibliotecas a partir do valor 3. 



DISTRITO 

CONCELHO 
/V» & 

0-y. ̂V<VY 
>>> 

v> A 

AVEIRO 

1. AGUEDA e 

2. AROUCA 
3. AVEIRO 
4. FEIRA • 

5. S. JOAO DA MADEIRA 

BEJA 
• 

6. ALMODOVAR • • 

7. ALVITO • • 

8. BEJA • 

9. MOtJRA • 

BRAGA 

10. BARCELOS 
11. ESPOSENDE • • • 

12. FAFE • e • 
13. CUIMARAES • • 

14. VILA NOVA FAMALICAO • 

• 

BRAGANCA 

15. MACEDO CAVALEIROS • • 
16. MIRANDELA • • • 

17. VILA FLOR • • 

CASTELO BRANCO • 

18. CASTELO BRANCO • 

19. COVILHA • • 

20. FUNDAO 

COIMBRA 

21. C0IMBRA • e • 
22. FIGUEIRA DA F0Z • • • 
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DISTRITO 

CONCELBO 

LISBOA 

44. AMADORA 
45. CASCAIS 
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DISTRITO 

CONCELHO 

46. LISBOA 

47. MAFRA 
48. OEIRAS 
49. SINTRA 
50. TORRES VEDRAS 
51. .VILA FRANCA XIRA 

PORTALEGRE 

52. CAMPO MAIOR 
53. CASTELO DE VIDE 
54. CRATO 
55. BLVAS 
56. FROHIEIRA 
57. HISA 
58. PONTE DE SOR 
59. PORTALEGRE 

PORiq 

60. AMARANTE 
61. FKLGUEIRAS 
62. MARCO DE CANAVEZES 
63. MATOSINHOS 
64. PACOS DE FERREIRA 
65. PAREDES 
66. PENAFIEL 
67. PORTO 
68. PTIVOA DE VARZIM 
69. SANTO TIRSO 
70. VILA DO CONDE 
| 71. VILA NOVA DE GAIA 

SACTARfiM 
172. CARIAXO 
73. COLEGA 
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DISTRITD 

C0NCELH0 

eP 
©V b® 

74. MACAO 

75. RIO MAIOR 

76. SANTARfiM 

77. TOMAR 

78. TORRES NOVAS 

SETUBAL 

79. ALCXCER DO SAL 

80. ALMADA 

81. BARREIRO 

82. MONTIJO 

83. SEIZAL 

84. SESIMBRA 

85. SETOBAL 

86. SINES 

VIANA DO CASTELD 

87. ARCOS DE VALDEVEZ 

88. PAREDES DE COURA 

89. PONTE DA BARCA 

90. PONTE DE LIMA 

91. VIANA DO CASTELO 

VILA REAL 

92. CHAVES 

VISEU 

93. CINFiBS 

94. S. PEDRO DO SUL 

95. XABUAQO 

96. VISED 

97. VOUZELA. 

60 
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BIBLIOTECA MUNICIPAL SATELITE 

PONTO FIXO DE SERVICO - 160 M2 

AQUISigOES ANUAIS - 750 v. 

PESSOAL - 1 a 2 tecnicos auxiliares BAD 

PROGRAMA DOCUMENTACAO L.SENTADOS AREA fNDICES 

ATRIO 

3.920 

980 

1.400 

350 

350 

4 

20 

2 

10 

4 

16m2 

75m2 

• 

37m2 

8m2 

0,4m2/l.senc 

2 
Im^/l.emp. 

1m2/l.emp. 

2m2/l.loc. 

2m2/l.sent 

_ - [4.900] 
Emprestimo 

SECgAO ADULT0S Periodicos 

Consulta local 

„ - [1.750] 
Emprestuno 

SECgAO INFANTIL Periodicos 

Consulta 

AUDIO VIDEO 

3.920 

980 

1.400 

350 

350 

4 

20 

2 

10 

4 

16m2 

75m2 

• 

37m2 

8m2 

0,4m2/l.senc 

2 
Im^/l.emp. 

1m2/l.emp. 

2m2/l.loc. 

2m2/l.sent 

TOTAL SERVICO PtJBLICO 7.000 doc. 

4.900 adul 

1.750 int. 

3DV AV 

ESCRITdRIO 80 doc. 1 12m2 

TOTAL SERVigO INTERNO 1 12M2 

TOTAL SERVigOS POBLICO E INTERNO 

CIRCULACOES SANITARIOS E LIMPEZA — 

41 148M2 

12M^ 

TOTAL AREA DE CONSTRUgAO 160m2 
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BIBLIOTECA MUNICIPAL 1 

PONTOS FIXOS DE SERVICO Central 480 m2 

Anexos (em numero variavel) 

AQUISigOES ANUAIS - 1.500 v. 150 a.v. 

PESSOAL - 1 Bibliotecario, 3 tecnicos auxiliares BAD e 1 auxiliar -tecnico 

PROGRAMA DOCimfTACAO L.SENTADOS AREA INDICES 

ATRIO 
50 m2 

150m2 

C^4m2/1. sent 

1m2/l.emp. 
SECCAO ADULTOS 

*Emprestimo J.2.1.'.2/? J 

Periodicos 

9.000 6 

50 m2 

150m2 

C^4m2/1. sent 

1m2/l.emp. 

Consulta local ... 2.252 40 

50 m2 

150m2 

1,5m2/l.loc. 

SECCAO INFAMTIL 

Emprestimo 

Periodicos 

Consulta local 

Conto 

3.000 

750 
! 

10 

10 

30 

65m2 

« 

2 
30m 

1m2/l.emp. 

1m2/l.loc. 

AUDIO—VlDEO (escuta e visionamento 

locais) 
. 

750 10 • 20™2 2m2/l.sent. ^ 

SALA POLIVALENTE (c/ escuta colectiva) — 30 30m2 1m2/l.sent. 

TOTAL SERVlCO POBLICO 15.7.5 0 doc. 136 345m2 

11.250 adult 

3.750 inf. 

750 A.V. 

ESCRITflRIO 250 

250 

5.500 

z 40m2 

7FI—2 MANUTENCAO 1 
250 

250 

5.500 

1 
40m2 

7FI—2 
ARMAZfiM 

250 

250 

5.500 

1 zvm 

40m2 

250 

250 

5.500 

zvm 

40m2 

TOTAL SERVICO INTERNO 6.000 doc. 5 100m2 

TOTAL SERVICOS POBLICO E INTERNO .. 

CIRCULACOES, SANITARIOS, LIMPEZL10.V 
141 445m2 

40m2 

TOTAL AREA DE CONSTRUCAO 485m2 
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BiBlIOTECA MUNICIPAL 2 

?ON"TOS ~ 1X35 DE SERVICC Cer. cra: 1 .040 m'-

Anexos (em numero variivel) B. SAT£LITES (n2 variavel) 

AQC:S:;;ES A_\TA: S - 3.000 v. 400 a.v. 

PES30AL - 1 a 2 bibliotecarios, 6 tecnicos auxiliares BAD e 2 auxiliares tec-

nicos 

PROGRAf-IA DCCLl^ENTACAO •L.SENTA20S AREA iNDICES 

ATRIO 110a2 0,4m2/l.sent 

1m2/l.ezp. [" Exprestimo L2A-PP.°J 22.400 12 

110a2 0,4m2/l.sent 

1m2/l.ezp. 

SECCAO ADULTOS Periodicos — — 30 2m2 

_Cor.sulta local ... 5.600 60 
• 1,5m2/l.loc. 

rEnprestimo 0P.'PPPJ 8.000 12 
• 

1 a2 /1.eop. 

SECgAO INFANTIL 
Periodicos 

Consulta local ... 2.000 50 

137m2 

2m2/l.loc. 

_Conto — 30 30m2 

AUDI0-VIDE0 (esc uta e visionanento 
locais) 2.000 15 30m2 2a2/l.senc. 

SALA POLIVALENTE(c/ escuta colectiva) — 100 lOOm2 1a2/l.senc. 

TOTAL SERVICO PC 3LIC0 40.000 doc. 279 759 m2 

28.000 adull 
j 

1 
i 

1 i 10.000 inf. « 

2.000 A.V. i 

ESCRITflRIO 500 8 30 m2 
1 1 
1 

I-LVJUTENCAO 500 T 30 m2 ! 
ARMAZS.M 15.000 75m? 15.000 

TOT.XL SERVICO INTERNO 16.000 Joc. 10 • 3 3 m2 | 1 

TOTAL SERVICOS PC3LIC0 E INTERNO .. 239 r j- m2 I 
CIRCULACOES, SANITARIOS, LIMPEZA'%^ 45 m2 i 

! 

TOTAL AREA DE CONSTRUCAO 1.039m™ 
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Programa tipo 

( menos de 20 000 habitantes ) 
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BIBLIOTECA MUNICIPAL 

PONTOS FIXOS DE SERVICO: 

AQUISIC0ES ANUAIS 

PESSOAL TECNICO 

-Central: 578 n2 

-Anexos ( em nunero variavel ) 

-1 500 v. 
150 doc. a. v. 

-1 Bibliotecirio 
-3 Tecnicos Auxiliares BAD 

PROGRAMA DOCUMENTAQAO LUG.SENTAD06 AREA 

ATRIO. 

SECCAO 

ADULTOS 

SECCAO 

INFANTIL 

Emprestimo 
Consulta Local. 
Periodicos 

8 000 
2 000 ]l0 000 

Emprestimo 
Consulta Local. 
Conto 

AUDIO - VIDEO (escuta e visionamento locais) 

3 000 
1 000 

1 250 

AREA P0LIVALENTE. 

6 

16 

6 
1 2  
25 

10 

40 

50 m2 

160 m2 

] 75 m 2 

25 m2 

70 m2 

40 n2 

TOTAL SERVigO PUBLICO 15 25 O 1 1 5  A 2 Om2 

GABINETES DE TR.ABALH0. . 

SALA DO PESSOAL 

MANUTENCAO 

DEPOSITO DE DOCUMENTOS. 

250 

250 

5 500 

40 ni2 

S n2 

20 m2 

40 m2 

TOTAL SERVICO INTERNO 6 OOO 1 OSm2. 

T0TAL SERVICOS PUBLICO E INTERNO 

CIRCULACCES, SANITARIOS, LIMPEZA ( 10 7. ), 

TOTAL AREA UTIL 

120 52S n2 

5C m2 

5 7 S m — 



Programa Tipo 

( 20 000 a 50 000 habitantes ) 

BIBLIOTECA MTJNICIPAL 2. 

PONTOS FIXOS DE SERVIQO: -Central: 1 149 m2 

-Anexos ( em numero variavel ) 

AQUISIQOES ANUAIS : -3 000 v. 

- 400 doc. a. v. 

PESSOAL TfiCNICO : -1 a 2 Bibliotecarios 

-6 Tecnicos Auxiliares BAD 

PROGRAMA DOCUMENTAQAO LUG.SENTADQS AREA 

ATRIO 

SECCAO Emprestino.... 

ADULTOS Peri6dicos 

INFANTTL Conto 

AUDI0 -VIDEO (escuta e visicna^ento locais ).. 

AREA POLIVALENTE 

20 0001 
5 000J 25 000 

7 OOOlg QQQ 
2 000J 

3 000 

40 

14 
24 
30 

12 

100 

110 ID2 

] 322 n-

j 187 m2 

30 m2 

80 n2 

100 m2 

TOTAL SERVIQO PUBLICO 37 OOO 234 829m2 

GABINETES DE TRABALHO 

SALA D0 PESSOAL 

500 

500 

15 000 . 

8 

2 

80 r.2' 

10 !?-

30 m2 

110 r.2 
DEP6SIT0 DE DOCUMENTOS 

500 

500 

15 000 . 

8 

2 

80 r.2' 

10 !?-

30 m2 

110 r.2 

TOTAL SERVICO INTERNO 16 OOO 1 O 2 2 0m2 

TOTAL SERVICOS FLJBLICO E INTERNO 

CIRCULACSES, SANITARIOS. LIMPEZA ( 10% ).. 

244 1 0^9 r-2 

100 r,2 

TOTAL AREA UTIL 
3 1 ̂4 9 rrt— 



Programa Tipo 

( mais de 50 000 habitantes ) 
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BIBLIOTECA MUNJCIPAL 3 

PONTOS FIXOS DE SERVIQO : - Central: 1 650 m2 

- Anexos ( em nunero variavel ) 

AQUISICfiES : - 3 500 v. + 1 000/anexo 

400 doc. a. v. + 40/anexo 

PESSOAL TECNICO : ~ 2 a 3 Bibliotecarios e 8 Tecnicos Auxiliares 

BAD + 1 Tecnico Auxiliar BAD/ anexo 

PROGRAMA DOCUMENTACAO LUG:SENTADOS AREA 

ATRIO 

2 Oo3U «» 

4 000 

16 

44 

20 
28 
40 
22 

15 

130 

160 ITI2 

] 420 m2 

j 240 m2 

40 m2 
45 ri2 

100 m2 

130 ni2 

SECCJO Empristim=.... ! 
Consulta Local 

ADULT0S Periodicos. 

SECCJO ?TRI='IM°-
INFANTIL Consulta loc.l 

Conto 
Atelier de expressao 

AUDI0-VIDE0 (escuta e visionamento locais). 

AREA POLIVALENTE 

2 Oo3U «» 

4 000 

16 

44 

20 
28 
40 
22 

15 

130 

160 ITI2 

] 420 m2 

j 240 m2 

40 m2 
45 ri2 

100 m2 

130 ni2 

TOTAL SERVICO PUBLICO 42 OOO 3 15 1 1 3 5 m 2  

GABINETES DE TRABALHO 

SALA DO PESSOAL 

MANUTENCAO 

600 

600 
18 000 

23 700 (3 ane>:) 

10 

3 

100 n2 

:5 -2 

50 ni2 
1G0 m-
100 m2 

DEPOSITO COKSERVACAO LfcfUMHU DIFUSAQ 

600 

600 
18 000 

23 700 (3 ane>:) 

10 

3 

100 n2 

:5 -2 

50 ni2 
1G0 m-
100 m2 

TOTAL SERVIQO INTERNO 42 9 OO 1 3 3 6 5 m 2  

TOTAL SERVICOS PUBLICO E INTERNO 

CIRCULACOES, SANITARIOS, LIMPEZA (10 7. ).. 

328 1 5 f 0 r;2 

i 5;; r:2 

TOTAL AREA UTIL 1 6 5  0 m -
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La bibliotheque dans le jardin: Vila Hova de Famalicao 

CAMAR/t MUNICPAl V N mMAUCt® 

BiBLIOTECk JARDiM 
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Animation dans les bibliotheques 
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Bibliotheque de Barreiro 

salle de references 

hall d1accueil 



- 1 1 1 -

Bibliotheque de Barreiro 

1^1 

Bibliotheque de Povoa de Varzim 
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Maquette de la bibliotheque de Seixal 
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